








A
v

a
n

t-
p

ro
p

o
s Une femme sur trois, soit un nombre 

stupØ�ant de 736�millions de femmes dans 
le monde, a subi ou subira une forme de 
violence physique ou sexuelle au cours de 
sa vie. Dans le monde du sport, le risque 
de violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles est inacceptablement ØlevØ. PrŁs de 
21�% des femmes athlŁtes professionnelles 
ont ØtØ victimes d’abus sexuels dans leur 
enfance dans le cadre du sport, soit prŁs 
du double du taux des athlŁtes masculins. 
Partout dans le monde, les signalements 
de violences domestiques par la police 
augmentent de façon prØvisible et 
dØprimante lors de mØga-ØvØnements 
sportifs tels que la Coupe du monde.  
Dans certaines communautØs, 
l’augmentation est de plus d’un tiers. Les 
athlŁtes fØminines ont ØtØ la cible de 87�% 
des messages abusifs sur Twitter pendant 
les Jeux olympiques de 2020 à Tokyo.  
Du sport amateur à l’arŁne professionnelle, 
les femmes et les �lles sont victimes de 
violence en tant qu’athlŁtes, entraîneurs, 
journalistes, thØrapeutes, arbitres 
et�supporters. 

Des rØvØlations choquantes telles 
que le scandale des abus sexuels de 
USA Gymnastics en 2016, ainsi que la 
multiplication des cas de harcŁlement dans 
le sport à travers le monde, ont contribuØ 
à briser le silence sur la violence masculine 
à l’Øgard des femmes et des �lles dans le 
sport. Les victimes, les lanceurs d’alerte et 
les journalistes ont dØmontrØ à maintes 
reprises que les auteurs de ces actes ont 
pro�tØ de leur position de pouvoir pour agir 
en toute impunitØ, tandis que les fØdØrations 
sportives ont privilØgiØ le pro�t Øconomique 
et l’image publique au dØtriment du  
bien-Œtre des participantes au sport. 

La couverture mØdiatique et l’indignation 
publique se sont combinØes pour crØer 
un moment dØcisif pour le sport et la 
sociØtØ en gØnØral. Dans certains cas, cela 
a catalysØ l’introduction d’une nouvelle 
lØgislation visant à lutter contre la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles par le 
biais de mesures de prØvention et d’une 
meilleure responsabilisation. 
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Pourquoi avons-nous besoin 
d’un manuel sur la lutte 
contre la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles  
dans et par le sport�� 
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La violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles est l’un des problŁmes les 
plus rØpandus en matiŁre de droits des 
personnes dans le monde d’aujourd’hui.1  

Une femme sur trois subit une forme de 
violence physique ou sexuelle au cours 
de sa vie. Selon la Banque mondiale, 
on estime que la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles coßte aux 
pays jusqu’à 3,7�% de leur PIB, soit à 
peu prŁs autant que ce que la plupart 
des gouvernements dØpensent pour 
l’enseignement primaire.2

La violence à l�Øgard des femmes et 
des �lles est ancrØe dans l’inØgalitØ des 
sexes, la discrimination et les normes 
culturelles et sociales nØfastes qui 
soulignent la supØrioritØ des hommes 
sur les femmes, normalisent la violence 
à l’Øgard des femmes et permettent 
aux auteurs de ces actes d’agir en 
toute impunitØ. Les femmes racisØes, 
les femmes autochtones, les femmes 
LGBTQIA�, les femmes handicapØes, 
les femmes vivant avec le VIH/sida 
et les femmes vivant dans des zones 
de con�it ou d’extrŒme pauvretØ 
sont particuliŁrement vulnØrables à la 
violence à l’Øgard des femmes et  
des �lles.

Le sport a ØtØ le thØâtre de certains 
des cas les plus choquants de sexisme 
et de violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles �voir EncadrØ�1�. Et malgrØ de 
considØrables progrŁs en matiŁre de 
participation des �lles et des femmes 
au sport, l’ØcosystŁme sportif reste 
dominØ par les hommes, en particulier 
aux postes de direction. Cette culture 
sportive dominØe par les hommes, 
associØe à un manque de transparence 
et à une prioritØ donnØe à l’intØgritØ et 
au pro�t du sport plutôt qu’à l’individu, a 
favorisØ un environnement propice 
 à la violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles �voir EncadrØ�2�. 

L’absence de mØcanismes de 
signalement ef�caces, de mesures 
de protection pour les victimes et de 
sanctions pour les auteurs de violences 
ne permet pas aux victimes de trouver  
une voie de recours claire. Dans de 
nombreux cas, les victimes abandonnent 
complŁtement le sport, incapables de 
poursuivre leur carriŁre ou leur passion 
pour le sport indØpendamment des 
personnes et des institutions qui ont 
commis une violence à leur Øgard.

Pourtant, le sport a Øgalement dØmontrØ 
son Ønorme potentiel pour favoriser 
l’ØgalitØ des genres et dØmanteler 
les causes profondes de la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles en 
promouvant l’inclusion, en modi�ant 
les attitudes, en s’attaquant à l’impunitØ, 
en faisant tomber les barriŁres et en 
dØfendant les athlŁtes fØminines en tant 
que modŁles à suivre.3 Finalement, la 
violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles est un problŁme profond, tant dans 
le sport que dans le monde en gØnØral. 
On ne peut pas s’attaquer à la violence à 
l’Øgard des femmes et des �lles dans un 
domaine sans le faire dans l’autre.

La violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles est un problŁme complexe 
et multiforme. Le sport reprØsente 
un ØcosystŁme complexe. Pour lutter 
contre la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles dans le sport, les dØcideurs 
politiques et les professionnels du 
sport doivent travailler ensemble. 
ONU�Femmes, l’UNESCO et l’Initiative 
Spotlight ont ØlaborØ ce manuel pour 
faciliter des conversations approfondies 
et constructives sur la maniŁre dont 
nous pouvons travailler ensemble pour 
lutter contre la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles dans le sport. 
 Ce manuel vise à crØer une 
comprØhension commune du problŁme, 
à offrir des outils pratiques pour lutter 
contre la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles dans le sport et à proposer 
des domaines de collaboration ef�cace.
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La prévalence de la violence à l'égard des femmes 
et des filles dans le sport

Il est dif�cile d’Øvaluer toute l’Øtendue de la violence à 
l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport.  
Ceci est dß à un manque de donnØes standardisØes 
et compatibles au niveau international. C’est aussi 
parce que la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles est largement sous-estimØe. Pourtant, un certain 
nombre d’Øtudes et d’analyses rØcentes donnent une 
idØe de l’ampleur du problŁme et dØmontrent que les 
taux de violence subis par les �lles et les femmes sont 
disproportionnØs.

World Players Association 2021 Census 
of Athlete Rights Experiences �CARE�4

des femmes interrogØes �contre 11�% 
des hommes� ont subi une forme 
d’abus sexuel dans le cadre d�une 
pratique sportive au moins une fois 
lorsqu’elles Øtaient enfants.

des femmes interrogØes �contre 6,1�% 
des hommes� ont dØclarØ avoir ØtØ 
regardØes d’une maniŁre qui les avait 
mises mal à l’aise.

des femmes interrogØes ont dØclarØ 
avoir ØtØ punies par un entraînement 
ou un exercice excessif�; 10,6�% ont 
ØtØ battues avec un objet�; 7,6�% ont 
ØtØ forcØes ou frappØes au sol.  
�Pour les hommes, ces chiffres Øtaient 
respectivement de 26�%, 6,5�%  
et 7,4�%�.

Études de World Athletics sur les  
abus en ligne

Dans une Øtude sur les abus en ligne 
dirigØs contre les athlŁtes sur Twitter 
pendant les Jeux olympiques de 
Tokyo en 2020, 87�% des abus Øtaient 
dirigØs vers les athlŁtes fØminines. 
63�% des abus identi�Øs visaient 
spØci�quement deux athlŁtes,  
toutes deux des femmes et noires.5 

Une Øtude de suivi de Twitter 
et d’Instagram menØe pendant 
les Championnats du monde 
d’athlØtisme Oregon 2022 a rØvØlØ 
que 40�% des messages abusifs 
Øtaient sexualisØs ou constituaient 
des abus sexuels, dirigØs en grande 
majoritØ contre des femmes.6

Violence interpersonnelle genrØe à 
l’Øgard des femmes adultes pratiquant 
un sport�: une Øtude prØliminaire7

Environ un tiers des athlŁtes 
fØminines en Inde ont ØtØ victimes 
d’abus sexuels, de harcŁlement ou de 
comportements inappropriØs de la 
part d’un entraîneur masculin.

des athlŁtes israØliennes ont ØtØ 
victimes de harcŁlement sexuel de la 
part d’un entraîneur masculin. 

Dans une Øtude portant sur des 
Øtudiantes athlŁtes universitaires au 
Kenya, 64�% d’entre elles ont dØclarØ 
avoir ØtØ victimes d’harcŁlement 
sexuel. 

Encadré 1
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Encadré 2 : Domination masculine du sport

MalgrØ les progrŁs signi�catifs rØalisØs par les �lles 
et les femmes en matiŁre de participation sportive, 
le sport reste largement dominØ par les hommes, en 
particulier au niveau de l’Ølite. Cette prØdominance 
des hommes s’Øtend à presque toutes les dimensions 
de l’ØcosystŁme sportif, y compris l’entraînement, 
le journalisme, le parrainage et le �nancement. 
Sans surprise, de nombreuses Øtudes ont montrØ 
une baisse signi�cative de la participation et de 
l’engagement des �lles dans le sport à mesure  
qu’elles prennent de l’âge.8

Entraînement

Aux États-Unis, environ 40�% des 
Øquipes universitaires fØminines 
sont entraînØes par des femmes. 
Seulement 3�% des Øquipes 
universitaires masculines sont 
entraînØes par des femmes.9

Lors des Jeux olympiques de 2020 
à Tokyo, seuls 13�% des entraîneurs 
Øtaient des femmes. 10

Moins de 10�% des entraîneurs de 
football enregistrØs dans le monde 
sont des femmes.11

Journalisme sportif

Dans une analyse de contenu de la 
couverture sportive dans plusieurs 
pays entre 2006 et 2020, moins de 
10�% des articles mentionnent des 
femmes reporters.12

En 2021, l’Associated Press Sports 
Editors �APSE� a dressØ un ��bilan�� 
des mØdias sportifs et a donnØ une 
mauvaise note à l’embauche des 
femmes, notant que seulement 16,7�% 
des rØdacteurs sportifs, 14,4�% des 
reporters et 17,8�% des chroniqueurs 
Øtaient des femmes.13

Financement

En 2019, la NCAA a budgØtisØ prŁs 
de deux fois plus pour le tournoi de 
basketball universitaire amØricain 
masculin que pour le tournoi fØminin�: 
soit un Øcart de 13,5�millions de 
dollars.14

Pour la Coupe du monde fØminine de 
2023, les radiodiffuseurs allemands 
n’ont offert que 3�millions d’euros 
pour diffuser le tournoi, soit moins de 
3�% du montant qu’ils ont payØ pour 
diffuser les deux derniŁres Coupes 
du monde masculines. Les offres 
en France reprØsentaient moins de 
5�% des 130�millions d’euros payØs 
pour la diffusion de la Coupe du 
monde masculine au Qatar l’annØe 
prØcØdente.15

Au Royaume-Uni, il y a un Øcart 
considØrable entre les primes 
versØes aux joueuses de football et 
celles versØes aux hommes. À titre 
d’exemple, les primes versØes aux 
vainqueurs de la Coupe d’Angleterre 
de football ont avoisinØ les 1,5�million 
de livres contre 5�000�livres pour les 
vainqueures. En Premiere League, 
les hommes ont reçu 97,5�millions de 
livres. Il n’y avait pas de primes pour 
les joueuses. 16
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Chapitre 1 :  
Comprendre la violence  
à l'égard des femmes et des filles

Qui��
Ce chapitre s’adresse aux dØcideurs politiques et aux professionnels du sport�: 
entraîneurs, athlŁtes, agents, parents d’enfants athlŁtes, mØdias sportifs et toute 
autre personne directement employØe par ou engagØe dans l’ØcosystŁme sportif. 
Les lecteurs bØnØ�cieront d’une meilleure comprØhension de la maniŁre dont 
la violence à l’Øgard des femmes et des �lles se produit, des diffØrentes formes 
qu’elle peut prendre et des mØthodes fondØes sur des donnØes probantes pour 
la combattre. Ces connaissances de base aideront les dØcideurs politiques et 
les professionnels du sport à identi�er et à lutter contre la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles, tant sur le terrain de jeu qu’en dehors.

Quoi��

	� La violence à l’Øgard des femmes et des �lles est une violation des droits des 
personnes et une crise de santØ publique. Elle est ancrØe dans l’inØgalitØ et 
la discrimination entre les sexes et favorisØe par une rØpartition inØgale .du 
pouvoir et des ressources

	� La violence existe sous des formes multiples et souvent croisØes.  
Cela inclut les abus sexuels, physiques, psychologiques et Øconomiques, 
la violence en ligne ou numØrique ou encore les intimidations et les 
microagressions.

	� La violence à l’Øgard des femmes et des �lles peut se produire entre des 
personnes impliquØes à n’importe quel niveau du sport, dans n’importe quelle 
partie du monde. Les femmes et les �lles discriminØes en raison de leur origine 
ethnique, de leur appartenance culturelle, de leur statut migratoire, de leur 
identitØ sexuelle, de leur orientation sexuelle, de leur situation Øconomique ou 
de leur religion sont particuliŁrement exposØes au risque de violence.

	� De nombreux cadres internationaux Øtablis pour lutter contre la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles peuvent Œtre facilement appliquØs à 
l’ØcosystŁme sportif. Des cadres tels que RESPECT Women et le Paquet de 
Services Essentiels offrent un certain nombre de bonnes pratiques pour 
prØvenir et rØpondre à la violence à l’Øgard des femmes et des �lles.

Pourquoi��
La formation des entraîneurs et autres professionnels du sport nØglige souvent 
les connaissances et l’Øducation gØnØrales sur la violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles, ce qui les laisse mal ØquipØs pour reconnaître les situations et y faire face 
lorsqu’elles se prØsentent. En outre, les dirigeants du monde du sport n’ont pas fait 
grand-chose pour s’assurer que les professionnels soient en mesure de reconnaître 
et de rØagir de maniŁre adØquate à ce type de violence. En outre, les dirigeants du 
monde du sport n’ont pas fait grand-chose pour s’assurer que les praticiens soient 
en mesure de reconnaître et de rØagir de maniŁre adØquate à ce type de violence. 
A�n de lutter contre la violence à l’Øgard des femmes et des �lles, les professionnels 
du sport et les dØcideurs politiques ont besoin d’une comprØhension de base de la 
prØvalence, de la gravitØ, des causes, des manifestations et des consØquences de la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans la sociØtØ d’aujourd’hui. 

Formes de 
violence

Violence  
sexuelle

Brimades et 
microagressions

Violence  
psychologique

Violence en ligne  
ou numérique

Violence  
physique

Violence  
économique
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Le contrôle coercitif désigne un acte ou un ensemble d'actes d'agression, de 
menaces, d'humiliation et d'intimidation ou d'autres abus qui sont utilisés pour 
nuire à la victime, la punir ou l'effrayer. Ce comportement de contrôle vise à rendre 
la personne dépendante en l'isolant de tout soutien, en l'exploitant, en la privant 
d'indépendance et en réglementant son comportement quotidien. 19

Qu’est-ce que la violence à 
l’Øgard des femmes et des 
�lles et pourquoi se produit-
elle�� 
Les abus sexuels et la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles dans le sport 
ont fait l’objet d’une grande attention 
ces derniŁres annØes, et le courage des 
victimes a à la fois inspirØ et ØbranlØ 
l’industrie.17 Cette attention et cet appel 
public sont d’une importance cruciale, 
notamment en raison de leurs effets 
dØvastateurs sur la vie de toutes les 
personnes concernØes.

Selon la DØclaration des Nations unies 
sur l’Ølimination de la violence à l’Øgard 
des femmes �1993�, la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles dØsigne ��tout 
acte de violence qui entraîne, ou est 
susceptible d’entraîner, un prØjudice ou 
des souffrances physiques, sexuelles 
ou psychologiques pour les femmes ou 
les �lles. Il peut s’agir de menaces de 
tels actes, de coercition ou de privation 
arbitraire de libertØ, que ce soit dans la 
vie publique ou dans la vie privØe��. 

Cette violence est perpØtrØe à 
l’encontre des femmes et des �lles 
spØci�quement parce qu’elles sont des 
femmes et des �lles. Cette violence 
est dirigØe spØci�quement contre les 
femmes et les �lles en raison de leur 
genre. a violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles existe sous des formes 

multiples, interdØpendantes et parfois 
rØcurrentes, et elle tØmoigne des 
rapports de pouvoir historiquement 
dØsØquilibrØs entre hommes et femmes. 
La violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles est une violation des droits des 
personnes. Elle touche les femmes et les 
�lles de maniŁre disproportionnØe et les 
empŒche de jouir des mŒmes libertØs et 
droits que les hommes.

La violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles est Øgalement une crise de 
santØ publique, qui a des rØpercussions 
sur la santØ physique, sexuelle, mentale 
et psychologique des femmes. Les 
victimes de la violence masculine 
à l’Øgard des femmes et des �lles 
courent un risque accru de grossesses 
prØcoces et non dØsirØes, de VIH 
et d’autres maladies sexuellement 
transmissibles, de dØpression, d’anxiØtØ, 
de troubles alimentaires, de douleurs 

et de problŁmes gastro-intestinaux, 
d’homicides et de suicides.

La violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles ne touche pas toutes les femmes 
et les �lles de la mŒme maniŁre. Nous 
savons que les femmes et les �lles 
confrontØes à de multiples formes de 
dØsavantages sont Øgalement plus 
exposØes à la violence. Pour comprendre 
et combattre la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles, il faut adopter une 
approche intersectionnelle qui tienne 
compte de la diversitØ des identitØs et 
des expØriences, notamment celles des 
femmes issues de communautØs rurales 
ou autochtones, des femmes racisØes, 
des femmes en situation de pauvretØ, 
des femmes handicapØes et des 
femmes LGBTQIA� �ou perçues comme 
telles�.

L’intersectionnalitØ fait référence à la manière dont les 
différentes formes de discrimination et de désavantage 
se combinent et se superposent. Des caractéristiques 
telles que le sexe, l'âge, le handicap, l'appartenance 
ethnique, la géographie et le statut socio-économique 
peuvent s'entrecroiser, entraînant de multiples niveaux 
de désavantage et de marginalisation.18



19Partie�I�:  L'échauffement

Jessica Shuran Yu, 
championne du monde 
chinoise de patinage 
artistique 20

« �Les abus ont commencé à l'âge de 11 ans, lorsqu'on m'a dit de tendre la 
main chaque fois que je faisais des erreurs. Les jours particulièrement 
difficiles, je recevais plus de dix coups d'affilée jusqu'à ce que ma 
peau soit à vif. À 14 ans, en pleine puberté, j'ai commencé à avoir du 
mal à sauter parce que je prenais du poids. On m'a appelé et on m'a 
donné un coup sur l'os du tibia avec la partie avant d'une lame de 
patin et on m'a demandé de réessayer. Je n'avais pas le droit de boiter 
ou de pleurer. La plupart du temps, ces abus se produisaient devant 
les autres patineuses de la patinoire. Je n'en ai parlé à aucun de mes 
amis, ni aux adultes de l'école ou à ma fédération, car je me sentais 
incroyablement humiliée. On m'a fait me sentir comme .une moins-
que-rien C'était déshumanisant. »

La violence à l’Øgard des femmes et des �lles se manifeste 
sous de nombreuses formes�: elle peut Œtre physique, sexuelle, 
Ømotionnelle, psychologique ou Øconomique. Elle peut avoir 
lieu dans le monde physique ou dans le monde numØrique. 
Elle peut avoir lieu dans le monde physique ou dans le monde 
numØrique. La violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
implique souvent un contrôle coercitif, dans lequel l’agresseur 
exerce plusieurs de comportements de contrôle qui Ørodent 
l’autonomie et l’estime de soi de la victime. Parce que tous les 
types de violence sont ancrØs dans l’inØgalitØ entre les sexes 
et dans un dØsØquilibre de pouvoir et de ressources, ces types 
de violence peuvent coexister et sont souvent imbriquØs les 
uns dans les autres. La violence peut Øgalement exister sur un 
continuum, dans lequel des incidents ou des schØmas d’abus 
apparemment mineurs, tels que des menaces, des humiliations 
et d’autres types d’intimidation, peuvent dØgØnØrer en

 violations extrŒmes ou avoir des effets dØvastateurs sur la 
santØ et le bien-Œtre physiques et mentaux au �l du temps.

Il est donc important que les professionnels du sport soient 
conscients des diffØrents types de violence auxquels eux-
mŒmes ou les athlŁtes dont ils ont la charge, les soins ou la 
responsabilitØ peuvent Œtre confrontØs, tant sur le terrain de 
jeu qu’en dehors. Nous ne pouvons pas nous attaquer à ce que 
nous ne pouvons pas reconnaître ou identi�er. ONU Femmes 
a rØpertoriØ un certain nombre de types de violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles, et le prØsent manuel a largement 
adoptØ les dØ�nitions Øtablies par ONU�Femmes �voir ��En 
savoir plus�� à la �n de ce chapitre�. Si certains types de 
violence sont particuliŁrement rØpandus dans le contexte de 
la violence domestique ou de la violence entre partenaires 
intimes, ils peuvent Øgalement se produire dans le monde  
du sport.
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Londa Bevins, coureuse 
de demi-fond, à propos 
des abus commis par son 
entraîneur John Rembao 
à l’universitØ du Texas 21

« �Il fermait la porte à clé, me caressait la tête, embrassait mon cou et 
menaçait ma bourse… S'il vous dit de venir dans son bureau, vous y allez.	
Il est responsable de votre bourse… Je voulais quitter [l'université du 
Texas], et j'ai réalisé que je devais lui demander la permission de mon 
transfère d'écoles. Je devais demander à mon agresseur la permission 
de partir et d'aller ailleurs » 

empŒchent la pleine participation de certains groupes raciaux 
ou ethniques �comme l’interdiction des bonnets de bain 
conçus pour certains types de cheveux�.

La pratique d’un sport peut Øgalement entraîner des violences 
accidentelles�: la violence non intentionnelle qui se produit 
dans le cadre du sport, en particulier du sport de contact. 
Le prØsent manuel traite principalement de la violence 
intentionnelle et non accidentelle.

Lutter contre la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles�: principes de base et bonnes 
pratiques
Dans une large mesure, les causes profondes de la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport re�Łtent les 
causes profondes de la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles dans la sociØtØ. La discrimination à l’Øgard des femmes et 
les inØgalitØs dans la rØpartition du pouvoir et des ressources 
sont toutes deux trŁs prØsentes dans le sport. Des spØcialistes 
de la violence à l’Øgard des femmes et des �lles en dehors du 
sport ont dØjà entrepris des recherches et mis au point des 
bonnes pratiques ef�caces, dont la plupart pourraient Œtre 
facilement intØgrØes dans le fonctionnement quotidien du 
sport. La derniŁre partie de ce chapitre prØsente quelques 
principes gØnØraux pour lutter contre la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles dans la sociØtØ dans son ensemble, qui 
serviront de base aux orientations spØci�ques au sport dans les 
chapitres suivants de ce manuel.

PrØvenir la violence à l’Øgard des femmes et des �lles�:  
RESPECT Women 
Au cours de la derniŁre dØcennie, les experts en la matiŁre 
ont rassemblØ et prØsentØ un nombre considØrable de 
donnØes sur la prØvention de la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles. S’appuyant sur le cadre de prØvention de la 
violence à l’Øgard des femmes des Nations unies, RESPECT 
Women �2019� propose un ensemble de sept stratØgies 
interdØpendantes fondØes sur des donnØes probantes 
pour aider les dØcideurs politiques à concevoir, plani�er, 
mettre en �uvre, suivre et Øvaluer les programmes de lutte 
contre la violence à l’Øgard des femmes et des �lles. Toutes 
ces stratØgies, qui englobent les facteurs de risque et de 
protection sociØtaux, communautaires, interpersonnels 
et individuels, pourraient Œtre facilement intØgrØes dans 
l’ØcosystŁme sportif. Ces stratØgies sont prØsentØes dans 
l’EncadrØ�3.

RESPECT Women conçoit Øgalement la prØvention de 
la violence à l’Øgard des femmes et des �lles comme un 
continuum qui comprend �1��la prØvention de nouveaux cas de 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles, �2��la prØvention de 
la rØcurrence de la violence, et �3��la prØvention ou la limitation 
des effets de la violence à l’Øgard des femmes et des �lles par 
des soins et un soutien à court et à long terme.







I II III Lutter contre la violence à l'égard des femmes et des �lles dans le sport�: Un manuel pour les décideurs 

politiques et les professionnels du sport

Chapitre 1 : Recommandations

	� AssemblØe gØnØrale�des Nations unie �1993�, 
DØclaration sur l’Ølimination de�la violence 
à�l’Øgard des femme

	� ONU Femmes, Foire aux questions�: types de 
violence contre les femmes et les �lles

	� ONU Femmes �2015�, ensemble de services 
essentiels pour les femmes et les �lles victimes 
de violence

	� PrØvenir la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles�: RESPECT Women 

	� ONU Femmes �2020�, RESPECT Women�:  
PrØvention de la violence contre�les femmes  
� Dispositif de mise en �uvre

	� Organisation mondiale de la SantØ �2021�, 
Estimations de la prØvalence de la violence 
contre les femmes, 2018
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	� Informez-vous sur les diffØrents types de 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
dØcrits dans ce chapitre. Si vous ne pouvez pas 
le nommer, vous ne pouvez pas vous y attaquer. 
 �Certaines  
ressources clØs sont incluses dans la section ��  
En savoir plus�� ci-dessous�.

	� RØ�Øchissez à la prØsence de la violence à 
l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport,  
en particulier à votre propre expØrience 
sportive. Quelques questions à se poser�: 

�	 �Avez-vous ØtØ confrontØ à la violence à 
l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport,  
que ce soit sur le terrain ou en dehors�� 
Comment ces incidents ont-ils ØtØ traitØs et 
quel en a ØtØ l’impact��

�	 �Quels sont vos prØjugØs concernant la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
dans le sport��

�	 �Qui, dans votre communautØ sportive, 
pourrait Œtre particuliŁrement vulnØrable à la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles�� 

�	 �Y a-t-il des types de violence qui semblent 
particuliŁrement rØpandus��

	� Familiarisez-vous avec les organisations et 
associations locales compØtentes qui peuvent 
vous apporter un soutien et des ressources pour 
lutter contre la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles, y compris les forces de l’ordre, les 
services sociaux et les traitements mØdicaux. 

	� 	Renforcez la coordination et la collaboration 
entre les codes sportifs et les organisations 
sportives nationales, a�n d’Øtablir une 
comprØhension et une approche communes 
pour lutter  
contre la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles et l’inØgalitØ entre les sexes par le biais du 
sport à tous les niveaux de jeu. 

Dans la mesure du possible, produisez ou soutenez 
des campagnes de communication à fort impact, à 
l’Øchelle nationale ou internationale, en faveur de la 
dØfense des droits et du changement des normes 
sociales. Veillez à ce que ces campagnes s’Øtendent 
à tous les niveaux de la sociØtØ et du sport a�n 
de faire progresser le leadership des femmes 
et des �lles dans le sport et de promouvoir leur 
participation.
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Chapitre 2 : Comprendre 
l'écosystème du sport

Qui��
Ce chapitre s’adresse aux dØcideurs politiques et aux 
professionnels de la lutte contre la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles qui souhaitent en savoir plus sur le monde 
du sport. Grâce à une meilleure comprØhension de l’ØcosystŁme 
sportif, les lecteurs seront en mesure d’identi�er les principaux 
acteurs, les partenaires potentiels et les moyens ef�caces de 
lutter contre la violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans 
le sport.

Quoi��

	� L’industrie du sport est un ØcosystŁme complexe qui 
comprend un large Øventail de parties prenantes, 
des athlŁtes, les entraîneurs et les clubs aux sponsors 
commerciaux, en passant par les sites d’ØvØnements, 
les journalistes, les fournisseurs de la chaîne 
d’approvisionnement et les supporters.

	� Le sport est organisØ de diffØrentes maniŁres�: par niveau 
de participation, par zone gØographique et par sport ou 
discipline.

	� Le sport n’est pas rØgi par un cadre ou un ensemble de 
rŁgles unique et centralisØ. Chaque discipline sportive a ses 
propres rŁgles et rŁglements Øtablis par divers organismes 
nationaux et internationaux, ainsi que ses propres tribunaux 
et mØcanismes d’arbitrage. Pourtant, le sport est toujours 
tenu de respecter les droits des personnes et de suivre les 
lois nationales en matiŁre de lutte contre la discrimination et 
les abus.

	� De nombreuses organisations clØs dans le domaine du sport 
ont dØjà fait preuve d’une grande capacitØ à lutter contre 
la violence à l’Øgard des femmes et des �lles, notamment 
le mouvement olympique, les fØdØrations internationales 
�FI�, les ligues et les clubs, les syndicats professionnels et les 
entitØs commerciales.

Pourquoi��
Il est dif�cile de s’attaquer à la violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles dans le sport sans comprendre les niveaux complexes 
et interconnectØs de la structure, des organisations et de la 
gouvernance sportives. Pour choisir les meilleurs points d’entrØe 
dans le monde du sport, il est essentiel de comprendre oø, 
pourquoi et comment les dØcisions clØs sont prises. 
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Pourquoi est-il important de 
comprendre l’ØcosystŁme du 
sport�� 
Ce chapitre s’adresse aux dØcideurs 
politiques et aux professionnels de la 
violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles qui ne connaissent pas le sport 
en tant qu’industrie. Il offre une vue 
d’ensemble sur la maniŁre dont le sport 
est organisØ et rØgi. 

La comprØhension de l’ØcosystŁme 
sportif et de ses structures de 
gouvernance constitue une base 
importante pour la lutte contre la 
violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles. Ces connaissances permettront 
de remettre en question les aspects 
problØmatiques du sport tout en tirant 
le meilleur parti de ses atouts. Avec une 
bonne connaissance du secteur, il est 
possible d’identi�er des opportunitØs 
de collaboration et d’atteindre des 
publics plus larges. La connaissance 
de l’ØcosystŁme sportif permettra 
Øgalement de comprendre les obstacles 
et les facilitateurs du changement dans 
le cadre d�une pratique sportive.

Une industrie imprégnée  
d'eurocentrisme

Le modŁle sportif dominant est profondØment eurocentrique 
et se concentre sur les disciplines rendues populaires par les 
grands ØvØnements sportifs, tels que les Jeux olympiques et les 
Coupes du monde. De mŒme, avec bon nombre des organismes 
sportifs les plus puissants basØs en Suisse, et une reprØsentation 
disproportionnØe des individus �notamment les hommes� provenant 
du Nord mondial au sein de ces organismes, on observe un manque 
de diversitØ de pensØe et de contribution à la gouvernance sportive. 
Le sport autochtone, par exemple, et les ØvØnements internationaux 
qui y sont associØs, tels que les Jeux mondiaux des peuples 
autochtones �qui comportent des aspects compØtitifs et non 
compØtitifs dØmontrant le respect du patrimoine22�, ne doivent pas 
Œtre ignorØs lors de la mise en contexte de ces orientations.  
Et toute occasion de diversi�er la rØ�exion sur le sport devrait Œtre 
accueillie favorablement. 

Encadré 4
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Parties prenantes dans et autour du sport 
Le sport, en tant qu’industrie, a une portØe considØrable et 
mobilise un large Øventail de parties prenantes. La �gure 1 
ci-dessous, conçue par le Centre pour le sport et les droits des 
personnes dans le cadre de sa stratØgie Convergence 2025, 
offre une vue d’ensemble prØcieuse de ces parties prenantes. 
Il montre les dØtenteurs de droits dans le domaine du sport 
au centre du diagramme, et les dØtenteurs d’obligations, 
les institutions et les entreprises qui ont la responsabilitØ de 
respecter les droits des personnes dans les anneaux extØrieurs. 
Il s’agit des alliØs et des publics potentiels qui peuvent jouer un 
rôle pour des changements positifs dans et par le sport.
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Figure�1�: L’ØcosystŁme du sport

Personnes et communautØs dont 
les droits des personnes doivent 
Œtre protØgØs et respectØs.

Les États et les organismes 
gouvernementaux qui ont 
le devoir de promouvoir, de 
protØger et de mettre en �uvre 
les droits des personnes.

Institutions et acteurs 
Øconomiques qui ont la 
responsabilitØ de respecter les 
droits des personnes.



I II III Lutter contre la violence à l'égard des femmes et des �lles dans le sport�: Un manuel pour les décideurs 

politiques et les professionnels du sport

La complexitØ du travail au sein  
de l’ØcosystŁme sportif 
Le sport n’est pas rØgi par un cadre ou un ensemble de 
rŁgles unique et centralisØ. Au contraire, le sport implique 
des hiØrarchies multiples et interconnectØes. Les dØcideurs 
politiques et les professionnels de la lutte contre la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles doivent Œtre conscients de 
ces diffØrentes approches de l’organisation, qui prØsentent 
chacune des dØ�s et des opportunitØs particuliers. La violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles pouvant se produire 
dans tout sport, à tout niveau et entre tous les acteurs de 
l’ØcosystŁme sportif, il est essentiel d’adapter les approches  
de maniŁre appropriØe.

Niveau de participation 
L’une des conceptions du sport concerne le niveau 
de participation, qui se prØsente sous la forme d’une 
structure pyramidale dans laquelle les participants 
s’engagent à diffØrents niveaux en fonction de leur dØsir, 
de leurs capacitØs ou de leurs possibilitØs �Figure�2�. 
Le plus grand nombre de participants s’engagera à la 
base de la pyramide. Ceux qui souhaitent participer à la 
compØtition gravissent les Øchelons et, s’ils rØussissent, 
atteignent l’apogØe de la compØtition d’Ølite. 

Chaque niveau de la pyramide comporte ses propres 
dØ�s et risques pour les participants. En outre, diffØrentes 
entitØs sont responsables de la gestion des risques à 
diffØrents niveaux de jeu. Par exemple, le sport scolaire et 
l’Øducation physique peuvent relever de la compØtence 
d’un dØpartement de l’Øducation. Dans un mŒme pays,  
un club local sera rØgi par l’organisme national de gestion 
du sport. 

GØographie 
Le sport peut Øgalement Œtre organisØ par zone 
gØographique, gØnØralement par pays et, dans certains 
cas, par ville, Øtat ou rØgion. La plupart des pays ont 
des reprØsentants rØgionaux des diffØrentes disciplines 
sportives, avec des organismes sportifs nationaux distincts 
qui rØglementent l’organisation et la gouvernance du 
sport organisØ. Dans un pays donnØ, il peut y avoir des 
dizaines de disciplines dotØes d’organismes nationaux,  
du cyclisme aux Øchecs et du hockey au handball.  
Par exemple, le BrØsil ne compte pas moins de dix-
huit organismes nationaux de gestion du sport, dont la 
majoritØ sont spØci�ques à un sport particulier. De mŒme, 
la Suisse compte 21�organismes nationaux de gestion du 
sport, dont la plupart sont Øgalement spØci�ques à  
un sport.23

Ces entitØs sont souvent complØtØes ou coordonnØes 
par un organisme gouvernemental ou non ministØriel, 
gØnØralement un ministŁre des sports. Le sport est 
souvent associØ à un portefeuille mixte comprenant 
d’autres secteurs culturels, le genre ou la jeunesse. 
Ces organismes se concentrent sur des questions 
telles que l’augmentation de la participation au sport 
communautaire, l’Ølaboration d’une politique sportive  
et le dØveloppement des voies d’accŁs au sport d’Ølite.  
La plupart des pays disposent d’un ministŁre des Sports. 
Les États-Unis constituent une exception notable.

Figure�2�: La pyramide du sport
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Partenaires et parties prenantes
La derniŁre section de ce chapitre examine certains acteurs clØs de l’ØcosystŁme 
sportif, les dØ�s et les possibilitØs de partenariat avec eux et les mesures qu’ils ont 
dØjà prises pour lutter contre la violence à l’Øgard des femmes et des �lles.

Le Mouvement olympique  
offre une infrastructure importante 
pour le sport. Elle est constituØe 
de 206�ComitØs nationaux 
olympiques �CNO�, dont la mission 
est de dØvelopper, promouvoir et 
protØger le Mouvement olympique 
dans leurs pays respectifs, et de 
FI, dont les fØdØrations nationales 
administrent ces sports. Le 
Mouvement olympique est rØgi 
au niveau international par le CIO 
�ComitØ International Olympique�, 
qui est notamment chargØ 
d’organiser les Jeux olympiques 
d’ØtØ, d’hiver et de la jeunesse. En 
2018, le CIO a ØlaborØ sa DØclaration 
des droits et responsabilitØs des 
athlŁtes, qui appelle à la capacitØ de 
��pratiquer un sport et de participer 
à des compØtitions sans faire 
l’objet de discrimination��, à une 
��reprØsentation juste et Øquitable 
des genres�� et à la ��protection de la 
santØ mentale et physique��. En 2018, 
le CIO a lancØ son Projet d’analyse 
de l’ØgalitØ des genres et, en 2020, il 
a publiØ des recommandations pour 
une stratØgie du CIO en matiŁre de 
droits des personnes, qui comprenait 
de multiples rØfØrences à l’ØgalitØ 
des genres.

FØdØrations internationales �FI� 
Les FI jouent un rôle central dans 
la dØtermination des rŁgles sur et 
en dehors du terrain de jeu. Leurs 
ressources �nanciŁres sont trŁs 
diffØrentes, mais peuvent s’Ølever 
à des milliards. Ces facteurs font 
sans aucun doute des FI l’une 
des parties prenantes les plus 
importantes du sport. Bien que 
de nombreux FI aient fait l’objet 
de critiques importantes au �l des 
ans sur les questions relatives à 
la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles �voir Chapitre 3�, de 
nombreux changements positifs 
ont Øgalement ØtØ rØalisØs. Par 
exemple, la FIFA a ouvert la voie 
en adoptant des politiques en 
matiŁre de droits des personnes 
en 2017, avec une rØfØrence 
explicite à la ��promotion de 
l’ØgalitØ des genres et à la 
prØvention de toutes les formes 
de harcŁlement, et notamment 
le harcŁlement sexuel��.24 En 
octobre 2021, la FØdØration 
internationale de gymnastique 
a lancØ sa campagne ��Les 10 
rŁgles d’or de la gymnastique��, 
un code de conduite dØcrivant 
les comportements acceptables 
ou non en gymnastique.25 Les 
FI restent donc un public de 
premier plan et des partenaires 
potentiellement prØcieux pour tout 
effort international de lutte contre 
la violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles dans le sport.

Syndicats professionnels 
Les syndicats d’athlŁtes et 
les syndicats professionnels 
reprØsentent les intØrŒts des 
professionnels du sport et ont 
ØtØ particuliŁrement actifs dans 
la dØfense des victimes de la 
violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles �Il convient de noter 
que les syndicats of�ciels pour les 
non-sportifs restent rares, bien que 
les associations professionnelles 
d’entraîneurs et d’arbitres 
apportent un certain soutien aux 
professionnels du sport.� L’organe 
reprØsentatif mondial des athlŁtes 
syndiquØs, la World Players 
Association �WPA�, rassemble 
85�000�sportifs professionnels par 
le biais de plus de 10�associations 
de joueurs et joueuses dans 
plus de 60�pays. En 2017, la 
WPA a ØlaborØ une DØclaration 
universelle des droits des joueurs, 
qui stipule que les joueurs ont le 
droit de pratiquer un sport ��sans 
discrimination, harcŁlement ni 
violence�� et af�rme les droits 
des enfants à ��pratiquer un sport 
de maniŁre inclusive, adaptØe et 
sßre, et à voir leurs droits en tant 
qu’enfants protØgØs, respectØs et 
garantis��. Bien que ces dispositions 
ne soient pas contraignantes, 
elles illustrent la maniŁre dont 
les droits des personnes au sens 
large peuvent Œtre intØgrØs dans le 
contexte sportif. Ils nous rappellent 
Øgalement qu’il est important de 
s’engager et de s’appuyer sur le 
travail des athlŁtes au c�ur de 
l’infrastructure sportive.
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Clubs 
Les clubs et les ligues peuvent 
Øgalement disposer de ressources 
considØrables et ont jouØ un rôle 
important dans la lutte contre la 
violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles dans le sport. Par exemple, 
la Major League Baseball des États-
Unis et la Major League Baseball 
Players Association ont publiØ en 
2018 une politique stipulant que 
tout joueur soupçonnØ d’abus 
domestique, de violence sexuelle ou 
de maltraitance d’enfant peut Œtre 
suspendu sans salaire. L’in�uence 
d’un club ou d’une ligue dØpendra 
en partie de sa professionnalisation 
ou non. Les grands championnats 
professionnels et les clubs qui les 
composent seront plus dif�ciles 
d’accŁs, mais ont aussi plus de 
poids. Par exemple, la Chinese 
Basketball Association �CBA� est 
le niveau le plus ØlevØ du basket-
ball professionnel masculin en 
Chine, ce qui signi�e qu’elle attire 
des sponsors plus importants, 
des athlŁtes superstars et des 
tØlØspectateurs plus nombreux. 
L’engagement de la ligue ou d’un 
club au sein de cette ligue aura plus 
d’impact, mais sera plus laborieux 
que le travail avec un club local 
amateur.

EntitØs commerciales 
Les sponsors, les marques sportives, 
les diffuseurs et autres entitØs 
commerciales peuvent Œtre des 
acteurs puissants et fortunØs du 
sport. Nombre de ces acteurs ont 
dØjà dØmontrØ leur intØrŒt pour les 
questions sociales et leur grande 
capacitØ à in�uencer un changement 
positif. Ils peuvent donc offrir un 
potentiel considØrable à la lutte contre 
la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles dans le sport lorsqu’ils 
bØnØ�cient d’une expertise technique 
et contextualisØe.

Les grands sponsors exercent 
une in�uence considØrable sur les 
instances sportives, car leur soutien 
�nancier rend possible la tenue de 
grandes compØtitions. Aston Villa, 
par exemple, a dØclarØ en janvier 
2023 qu’elle n’avait pas d’autre 
choix que d’accepter le parrainage 
du casino en ligne malaisien BK8, 
malgrØ les critiques en raison de 
leur besoin de �nancement et à la 
volontØ de la marque de contribuer 
�nanciŁrement deux fois plus que les 
autres entreprises. 26 Les sponsors 
ont tendance à investir dans des 
ØvØnements et des disciplines 
sportives diffØrents, mais les marques 
de vŒtements �comme Adidas, Nike 
et Reebok�, les sociØtØs de boissons 
non alcoolisØes �comme Coca Cola, 
Gatorade, Pepsi et Red Bull� et les 
sponsors du secteur �nancier �comme 
Credit Suisse, UBS et Visa� ont tous 
montrØ un intØrŒt à long terme pour 
l’exposition et le capital social associØs 
au sport.

 
Nombre de ces entreprises se sont 
habituØes à ce que l’on attende 
d’elles qu’elles contrôlent et justi�ent 
leur propre impact sur les droits des 
personnes, et elles sont familiarisØes 
avec le concept de diligence 
raisonnable en matiŁre de droits des 
personnes. Cela s’explique en partie 
par le fait que les consommateurs et 
les supporters ont dØmontrØ qu’ils 
attendent des sponsors, des marques 
et des radiodiffuseurs qu’ils prennent 
position sur des questions qui leur 
tiennent à c�ur. Les entreprises 
partenaires pourraient donc Œtre des 
alliØes prØcieuses pour aider le sport à 
mieux rØpondre aux attentes sociales 
auxquelles il est de plus en plus 
confrontØ, par exemple en exigeant 
une plus grande ØgalitØ en matiŁre de 
reprØsentation et de �nancement, ou 
en investissant dans des programmes 
sportifs amateurs visant à lutter contre 
la violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles. 

Par exemple, Adidas a rØcemment 
commandØ une enquŒte 
internationale auprŁs de femmes 
qui a rØvØlØ que 92�% d’entre elles 
craignaient pour leur sØcuritØ 
lorsqu’elles couraient �contre 28�% 
des hommes� et que plus d’un tiers 
d’entre elles Øtaient victimes d’un 
harcŁlement physique ou verbal non 
dØsirØ pendant qu’elles couraient.  
En rØponse à ces rØsultats, l’entreprise 
a lancØ une nouvelle campagne 
pour aider les femmes à se sentir 
plus en sØcuritØ lorsqu’elles courent, 
qui comprend un guide destinØ à 
Øduquer les alliØs masculins sur la 
question. 27







I II III Lutter contre la violence à l'égard des femmes et des �lles dans le sport�: Un manuel pour les décideurs 

politiques et les professionnels du sport

P
a

rt
ie

 II
 :

Le 
terrain 
de jeu



35

Chapitre 3 : Manifestations 
de la violence à l'égard des 
femmes et des filles dans  
le sport

Qui��
Ce chapitre s’adresse aux professionnels du sport et aux 
dØcideurs politiques qui cherchent à mieux comprendre 
les causes et les consØquences de la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles dans le sport. Les dØcideurs politiques et 
les dirigeants du monde du sport acquerront les informations 
de base et le contexte nØcessaires pour s’attaquer aux causes 
profondes et aux risques spØci�ques de la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles dans le sport. En comprenant les 
risques, les manifestations et les impacts spØci�ques de la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans le monde 
du sport, tous les lecteurs seront en mesure de s’attaquer au 
problŁme et de plaider en faveur d’un changement positif. 

Quoi��

	� Dans tous les sports et sur tous les continents, les femmes 
et les jeunes �lles athlŁtes sont confrontØes à des 
risques importants d’abus ou de violence. Les femmes 
qui pratiquent le sport à d’autres titres sont Øgalement 
exposØes à des risques. Par exemple, aux Pays-Bas et en 
Belgique, les athlŁtes fØminines ont fait Øtat d’un taux de 
violence sexuelle deux fois plus ØlevØ que les hommes dans 
le sport pendant leur enfance. Dans l’ensemble, 17�% des 
femmes ont dØclarØ avoir subi des violences sexuelles en 
pratiquant un sport, contre 11�% des hommes.28

	� Les risques d’abus sont particuliŁrement ØlevØs pour 
les personnes confrontØes à d’autres formes de 
discriminations en raison de leur origine ethnique, leur 
appartenance culturelle, leurs capacitØs, leur identitØ 
de genre, leur orientation sexuelle ou leur niveau socio-
Øconomique.

	� De nombreux facteurs contribuent à la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles dans le sport. Il s’agit notamment 
des dØsØquilibres de pouvoir, de la promotion de pratiques 
abusives dans le cadre d’une approche ��pas de douleur, 
pas de gain��, de la normalisation de stØrØotypes de genre 
prØjudiciables, de la culture du secteur sportif dominØe par 
les hommes et de la mauvaise gouvernance des structures 
sportives qui permet à la dynamique du pouvoir de 
s’enraciner.29

	� Des Øtudes de cas rØalisØes dans le monde entier montrent 
qu’il peut Œtre dif�cile, traumatisant et souvent prØcaire 
pour les victimes et les lanceurs d’alerte de signaler des 
abus. MŒme lorsque des abus sont signalØs, les dirigeants 
et les organisations sportives n’agissent souvent pas, ce qui 
a pour effet de normaliser et de permettre la poursuite des 
abus.

	� L’ØcosystŁme sportif prØsente de nombreux obstacles 
à la lutte contre la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles, notamment un manque de responsabilitØ et de 
transparence et un Øtat d’esprit dØfensif. De nombreuses 
fØdØrations sportives ont donnØ la prioritØ à l’intØgritØ 
de l’image du sport et au pro�t Øconomique plutôt qu’à 
l’individu, laissant les victimes sans voie de recours claire. 

Pourquoi��
Pour lutter contre la violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
dans le sport, il est nØcessaire d’Œtre sensible aux facteurs de 
risque particuliers et aux manifestations de la violence dans le 
monde du sport. 
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Un facteur fondamental�: l’inØgalitØ des genres 
dans le sport 
Comme nous l’avons vu au Chapitre�1, la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles est ancrØe dans l’inØgalitØ entre les 
genres et se perpØtue en raison d’un Øquilibre inØquitable du 
pouvoir et des ressources. Il n’est donc pas surprenant que 
de nombreux exemples de violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles dans le sport partagent des caractØristiques comme 
la violence entre partenaires intimes.avec des incidents de 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans d’autres 
domaines de la sociØtØ, tels que le cinØma et les mØdias, les 
institutions religieuses et la sphŁre domestique 

Il convient ici d’attirer l’attention sur les progrŁs considØrables 
rØalisØs en matiŁre d’ØgalitØ des genres dans le cadre d�une 
pratique sportive au cours des derniŁres dØcennies. Une 
grande partie de ces progrŁs est le rØsultat direct d’une 
lØgislation nationale�: par exemple, la loi historique des 
États-Unis sur l’ØgalitØ des genres, connue sous le nom de 
Title�IX �1972�, a interdit la discrimination sexuelle dans les 
programmes d’Øducation �nancØs par le gouvernement 
fØdØral. Depuis lors, le nombre de �lles participant à des 
activitØs sportives dans les Øcoles secondaires du pays a ØtØ 
multipliØ par onze, et les femmes reprØsentent aujourd’hui 
44�% de tous les athlŁtes universitaires �contre 15�% en 1972�.31 
En mars 2023, le gouvernement britannique a annoncØ une 
enveloppe de 600 millions de livres sterling pour crØer des 
opportunitØs Øgales de sport scolaire pour les �lles, à la suite 
d’une campagne menØe par l’Øquipe championne du monde 
des Lionnes �football�.

MalgrØ ces progrŁs, le sport reste à bien des Øgards un 
domaine dominØ par les hommes, et les femmes �en particulier 
les femmes racisØes� sont sous-reprØsentØes dans les rôles de 
direction. De nombreux dirigeants sportifs ont pratiquØ le sport 
à un niveau rØcrØatif ou professionnel, ce qui signi�e qu’ils sont 
susceptibles de perpØtuer les stØrØotypes de genre auxquels ils 
ont eux-mŒmes ØtØ exposØs. En tant qu’industrie sØgrØguØe, le 
sport n’est pas seulement liØ à des conceptions hiØrarchiques 
du genre, mais il est Øgalement fortement associØ, dans 
la culture, aux hommes et à la masculinitØ. Cela joue un 
rôle central dans la reproduction des idØes de supØrioritØ 
masculine.32 En d’autres termes�: en tant qu’industrie, le sport 
fait parfois preuve d’une profonde rØsistance culturelle à 
l’ØgalitØ des genres.

AthlŁte fØminine internationale30

« ��… mes droits en tant que petite 
fille n'étaient pas protégés. 
L'environnement de l'équipe 
nationale était fortement sexualisé, 
les entraîneurs étaient tous des 
hommes. Cet environnement était 
très négatif. »
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« Les stéréotypes de genre 
contribuent à l'abandon de la 
pratique sportive des jeunes femmes, 
car les femmes qui pratiquent un 
sport sont souvent considérées 
comme non féminines. De même, les 
hommes qui ne correspondent pas au 
stéréotype « masculin » ont déclaré 
se sentir intimidés et exclus de la 
pratique sportive. » 

D’une maniŁre gØnØrale, le sport fØminin 
et les athlŁtes fØminines sont toujours 
considØrØs comme une ��seconde 
classe�� par rapport au sport masculin�: 
les femmes athlŁtes professionnelles 
sont moins bien payØes, disposent de 
moins d’Øquipements et de ressources 
que leurs homologues masculins et 
reçoivent des prix moins ØlevØs pour 
des ØvØnements tels que la Coupe 
du monde. Par exemple, le prix de 
la Coupe du monde fØminine de la 
FIFA s’Ølevait à 30�millions de dollars, 
contre 400�millions de dollars pour la 
Coupe du monde masculine en 2018.34 
De mŒme, en 2017, l’Øquipe fØminine 
de cricket d’Angleterre a remportØ 
660�000�USD sur une cagnotte totale de 
2�millions�USD, contre 4�millions�USD sur 
une cagnotte totale de 10�millions�USD 
remportØs par l’Øquipe masculine en 
2019.35 Les athlŁtes fØminines sont 
Øgalement sujettes à l’idØe qu’elles 
peuvent rapporter moins de revenus par 
le biais de la publicitØ et de la vente de 
billets. 

Le sport a Øgalement servi d’arŁne pour 
perpØtuer les stØrØotypes sexistes. Si 
de nombreux sports favorisent une 
perception positive des femmes, 

d’autres contribuent à la sexualisation 
et à la subordination des femmes 
par le biais de rôles tels que ceux des 
pom-pom girls et des ring girls. Les 
athlŁtes fØminines elles-mŒmes font 
l’objet d’un examen minutieux en 
raison de leur forme physique et de 
leur adhØsion à des normes de beautØ 
�typiquement eurocentriques�. Les 
athlŁtes qui ne se conforment pas à ces 
normes sont particuliŁrement exposØs 
à la violence physique, Ømotionnelle 
ou psychologique. Par exemple, 
les gymnastes sont rØguliŁrement 
confrontØs à la honte de leur corps 
et à la privation de nourriture pour se 
conformer à certaines normes.36 Une 
Øtude a montrØ que plus de 60�% des 
athlŁtes fØminines de haut niveau ont 
dØclarØ avoir subi des pressions de la 
part de leurs entraîneurs concernant leur 
silhouette, ce qui pourrait augmenter le 
risque de troubles alimentaires.37

Facteurs de risque spØci�ques 
au sport
Si les causes profondes de la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles 
dans le sport sont souvent familiŁres, 
le sport prØsente Øgalement 

des caractØristiques uniques qui 
augmentent ou modi�ent le risque pour 
les femmes et les jeunes �lles dans ce 
secteur. Il est important de se familiariser 
avec ces diffØrences contextuelles.

Une meilleure comprØhension des 
risques particuliers dans le cadre 
d�une pratique sportive aidera les 
dØcideurs politiques et les dirigeants 
sportifs à mettre en place des systŁmes 
permettant de mieux prØvenir et 
rØpondre à la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles.

Dynamique de pouvoir extrŒme 
associØe à un manque de transparence 
et de responsabilitØ 

Le domaine du sport offre un cadre 
actif pour les relations qui se nouent 
entre un athlŁte et les personnes 
en position de pouvoir qui sont les 
gardiens des opportunitØs et du succŁs. 
Ces derniŁres annØes, de nombreux 
exemples d’entraîneurs, de cliniciens et 
de cadres supØrieurs de fØdØrations ont 
abusØ de leur con�ance, de leur pouvoir 
et de leur position. L’Øtude de cas�1 
dØcrit deux exemples d’abus de pouvoir 
dans les plus hautes sphŁres du football. 
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Karen Leach, nageuse 
irlandaise, à propos des 
abus qu’elle a subis entre 
l’âge de 10 et 17�ans de la 
part de Derry O’Rourke, 
ancien entraîneur de 
natation olympique 
irlandais.38

« � �Partout où j'allais pendant que j'étais à la piscine, je n'étais pas en 
sécurité. J'étais toujours en train de courir, j'étais toujours en alerte 
et je regardais où il était. Où que j'aille, dans les vestiaires, dans la 
salle de réunion, dans les toilettes, dans son bureau, lors des stages 
d'entraînement, des déplacements, des compétitions. S'il m'appelait, 
je savais qu'il allait le faire. Si j'étais seule dans une pièce avec lui, il 
fermait la porte à clé ou la bloquait, mais je ne pouvais pas sortir. Il 
faisait ce qu'il voulait de moi jusqu'à ce qu'il ait fini, comme il disait, 
de « vérifier mon corps ». Il me disait que tout cela était lié à la 
progression de ma natation et j'étais coincée là jusqu'à ce qu'il me dise 
de partir. Il contrôlait totalement ma vie. Vous deviez faire tout ce qu'il 
disait, parce que si vous ne le faisiez pas, vous saviez que  
vous n'étiez plus dans l'équipe. »

N’ayant que trŁs peu de pouvoir face à leur entraîneur ou à 
d’autres professionnels du sport, les athlŁtes peuvent hØsiter à 
risquer de perdre leurs chances de promotion en dØnonçant le 
harcŁlement et les abus commis par des �gures d’autoritØ.

La dynamique du secret et de la dØfØrence est encore 
ampli�Øe par une culture d’entraîneurs ��faiseurs de stars�� 
qui sont idolâtrØs par les athlŁtes, les autres entraîneurs et de 
nombreux adultes responsables dans leur entourage immØdiat, 
une situation qui, dans certains cas, a conduit à des dØcennies 
de silence, avec des prØdateurs sexuels abusant de plusieurs 
gØnØrations d’athlŁtes. 

De la mŒme maniŁre, le statut trŁs mØdiatisØ et la cØlØbritØ 
des athlŁtes masculins universitaires et professionnels 
peuvent contribuer à un sentiment de droit et à un manque 
de responsabilitØ pour leurs actions en dehors du terrain. 
Les Øquipes, les Øcoles et les organisations sportives ont 
parfois minimisØ, fermØ les yeux ou couvert les mauvais 
comportements a�n d’Øviter une publicitØ nØgative qui 
pourrait nuire à la rØputation des athlŁtes, des Øquipes ou des 
Øcoles et de programmes sportifs lucratifs. Par exemple, en 
janvier 2023, une Øtudiante-athlŁte de l’universitØ chrØtienne 
de Houston, aux États-Unis, a dØclarØ que l’institution 
n’avait pas rØpondu de maniŁre adØquate à ses allØgations 
d’agression sexuelle et de sollicitation de la part de son 
entraîneur d’athlØtisme. Cette absence de responsabilitØ 
renforce les notions de masculinitØ toxique et le droit des 
hommes sur le corps des femmes. 
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Étude de cas 1 : Abus sexuels et abus de  
pouvoir dans le football féminin 
 

Peut-Œtre plus que tout autre sport, le football a ØtØ 
marquØ par des cas d’abus, tant chez les hommes 
que chez les femmes. Le nombre de cas ne signi�e 
pas nØcessairement que le football a un problŁme 
particulier d’abus, mais re�Łte plutôt la popularitØ 
du sport, la promesse d’une rØcompense �nanciŁre 
importante pour ceux qui atteignent le statut de 
professionnel, la surveillance publique de la sociØtØ 
civile, y compris des journalistes, et la richesse et la 
puissance globales du sport. 

Depuis 2018, le football professionnel fØminin a 
connu des scandales d’abus sexuels dans des pays 
tels que l’Afghanistan, l’Argentine, l’Australie, le 
Canada, le Cameroun, le Congo, la Colombie, Haïti, 
la Mongolie, la Nouvelle-ZØlande, la Sierra Leone, 
l’Espagne, le Royaume-Uni, les États-Unis et  
la Zambie. 

Si la plupart de ces affaires concernaient des 
entraîneurs, plusieurs d’entre elles impliquaient 
des prØsidents de fØdØrations nationales et des 
administrateurs de confØdØrations et re�Łtent le 
pouvoir disproportionnØ de ceux qui dirigent les 
instances du football.39 En Afghanistan, le prØsident 
de la fØdØration de football, Keramuudin Kareem, 
Øtait Øgalement un ancien chef de guerre. AprŁs que 
Kareem �qui a abusØ physiquement et sexuellement 
de nombreux joueurs�40 a ØtØ banni par la FIFA et 
que la pression mondiale s’est accrue, les services 
criminels afghans ont cherchØ à arrŒter Kareem. 
Il a toutefois rØussi à se rØfugier dans sa province 
natale du Panshir et à tenir en Øchec les services 
nationaux chargØs de l’application de la loi.41 L’affaire 
met Øgalement en cause Sayed Ali Reza Aghazada, 
ancien secrØtaire gØnØral de la FØdØration afghane 
de football et membre de la ConfØdØration asiatique 

de football, qui n’a pas signalØ les abus. La FIFA a 
imposØ à Aghazada une interdiction de 5�ans de 
toute activitØ liØe au football et une amende de 
10�000�francs suisses.

En Haïti, le prØsident de la fØdØration, Yves Jean-Bart, 
est soupçonnØ d’avoir violØ d’innombrables jeunes 
�lles et femmes pendant des dØcennies et d’avoir 
permis à de nombreux autres agresseurs d’utiliser 
l’infrastructure footballistique �et le centre rØsidentiel 
construit grâce au �nancement de la FIFA� pour 
commettre les mŒmes actes. La collecte de donnØes 
et les rapports de la FIFPRO �Football Players 
Worldwide�, le syndicat mondial des joueurs, ont 
permis d’identi�er trente-quatre victimes prØsumØes 
pour dix auteurs et complices possibles, dont Jean-
Bart. Ces dØcennies d’abus ont ØtØ facilitØes par 
le mandat extraordinaire de Jean-Bart en tant que 
prØsident de la FØdØration haïtienne de football�: il 
a ØtØ autorisØ à rester au pouvoir pendant 20�ans, 
comme le reconnaît la FIFA, alors que ses statuts 
recommandent que les prØsidents de fØdØration ne 
fassent que trois mandats au maximum.42 La FIFA 
a banni Jean-Bart du monde du football en 2020, 
mais l’affaire est restØe sous les feux de l’actualitØ�: 
l’interdiction a ØtØ annulØe par le Tribunal arbitral du 
sport �TAS� au dØbut de l’annØe 2023�; à peu prŁs 
au mŒme moment, Jean-Bart a portØ plainte pour 
diffamation devant le tribunal de Paris contre le 
journaliste indØpendant français qui avait initialement 
fait Øtat de ces allØgations.43

�

Étude 
de cas 1
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Étude de cas 2 : 
Japon :« J'ai été 
battue tellement de 
fois que je ne peux 
pas les compter »

En 2020, Human Rights Watch a publiØ 
un rapport sur les abus physiques, sexuels 
et verbaux dont sont victimes les enfants 
athlŁtes au Japon, intitulØ ��J’ai ØtØ battue 
tellement de fois que je ne peux pas 
les compter��.45 Le rapport examine 
l’expØrience des athlŁtes �lles et garçons, 
mais souligne les expØriences spØci�ques et 
tragiques des �lles dans un certain nombre 
de contextes. Par exemple, une joueuse de 
tennis de table de 15�ans s’est suicidØe en 
2019 en invoquant les mauvais traitements 
in�igØs par son entraîneur. Sa lettre de 
suicide mentionnait que son entraîneur avait 
menacØ de la ��tuer�� ou de la ��battre��. 

Le rapport indique que ��la violence 
physique en tant que technique 
d’entraînement a une longue tradition 
dans le sport japonais, souvent considØrØe 
comme essentielle pour atteindre 
l’excellence dans la compØtition et le 
caractŁre personnel��. Les pratiques 
d’entraînement abusives consistent 
notamment à battre les enfants avec des 
battes et des bâtons de kendo en bambou, 
à les gi�er et à leur tenir la tŒte sous l’eau 
pour simuler une noyade. Des expØriences 
d’abus verbaux et sexuels sont Øgalement 
documentØes.

« � Je pense qu'il existe généralement une 
culture du silence dans le sport, où les 
entraîneurs et les administrateurs ont 
beaucoup de pouvoir et de contrôle sur 
leurs athlètes. (…) Cela crée une culture 
dans laquelle, lorsque des personnes se 
manifestent et font des allégations ou 
parlent d'actes répréhensibles, cette voix 
est souvent silencieuse parce qu'elle est 
considérée comme faisant partie du sport, et 
c'est ce qui perpétue cette culture toxique. 
(…) Lorsque nous privilégions l'excellence 
par rapport à tout le reste, lorsque nous 
nous asseyons et que nous comptons 
régulièrement les médailles, cela conduit à un 
environnement toxique, car c'est ce que les 
organisations cherchent à obtenir »

Une culture de ��pas de douleur, pas de gain��,  
la protection de l’enfance Øtant relØguØe au 
second plan
La culture sportive repose sur un niveau de privation ou 
de douleur. Dans ce contexte, les auteurs qui prØtendent 
savoir mieux que quiconque peuvent masquer la violence en 
af�rmant qu’elle ��fait partie du jeu��. �Voir l’Øtude de cas�2�  
La rØcente divulgation d’abus dans plusieurs sports au Canada 
a dØmontrØ que la culture du sport exacerbe le silence, mŒme 
lorsque les rØpercussions ne sont pas physiques. Par exemple, 
La Dre. Laura Misener, professeur et directrice de l’Øcole de 
kinØsiologie de l’universitØ Western, a dØclarØ que la nature 
de la gymnastique en tant que sport, oø les adultes contrôlent 
la façon dont les jeunes femmes mangent, prennent soin 
de leur corps et y pensent, se prŒte à un environnement 
potentiellement problØmatique.

�
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Le rapport dØcrit Øgalement plusieurs facteurs 
rendant l’Øradication des abus physiques 
particuliŁrement dif�cile, notant que les 
entraîneurs ne sont pas les seuls à croire que la 
violence physique aide à atteindre l’excellence 
sportive. ��Les parents, et mŒme certains joueurs, 
croient à tort que les abus physiques dans le sport 
ont de la valeur.�� 

La maltraitance des enfants est illØgale au Japon, 
les châtiments corporels Øtant totalement interdits. 
Cependant, le manque d’infrastructures d’aide 
aux victimes signi�e que les athlŁtes souhaitant 
signaler un abus ne disposent que de peu 
d’aide pour le faire. Le rapport indique que ��les 
fØdØrations et organisations sportives ne semblent 
pas avoir fait grand-chose pour faire connaître et 
mettre à disposition des ressources pour soutenir 
les enfants athlŁtes qui ont ØtØ victimes d’abus 
dans le sport��. 
 

Le rapport formule une sØrie de recommandations 
à l’intention des diffØrentes parties prenantes, y 
compris les gouvernements et les organismes 
sportifs. Elle invite le gouvernement japonais à 
prØciser que les interdictions lØgales relatives à 
la maltraitance des enfants et aux châtiments 
corporels s’Øtendent au monde du sport organisØ, 
et à inclure des rØfØrences à la maltraitance des 
enfants dans le sport dans la lØgislation existante. 
Elle appelle Øgalement au renforcement de la 
protection de l’enfance dans les organisations 
sportives a�n que des dispositions contraignantes 
et exØcutoires soient mises en place pour garantir 
le respect des rŁgles.

Normalisation de stØrØotypes de genre et 
d’attitudes sexistes prØjudiciables 

Certains contextes sportifs encouragent �ou du moins 
entretiennent� des stØrØotypes masculins nuisibles, toxiques 
ou nØgatifs et permettent de vØhiculer des comportements 
masculins nuisibles. DŁs le plus jeune âge, le sport apprend 
souvent aux garçons à rØprimer leur vulnØrabilitØ et à 
maîtriser l’agressivitØ et la domination.46 De nombreux 
auteurs d’abus dans le sport fØminin, tels que les entraîneurs 
et les administrateurs, ont grandi dans cet environnement 
et reproduisent ces attitudes nØfastes dans leurs positions 
professionnelles de pouvoir. Les sports d’Øquipe masculins, en 
particulier, peuvent encourager une forme de ��masculinitØ 
hØgØmonique�� qui inclut des attitudes sexistes et misogynes à 
l’Øgard des femmes. 
 

Raliance, partenariat national visant à mettre �n aux 
violences sexuelles en une gØnØration 47

« �En omettant systématiquement d'identifier 
ou de répondre à un schéma de violence 
sexuelle de la part d'un étudiant athlète,  
à des cultures d'équipe qui objectivent les 
femmes ou utilisent la violence sexuelle 
comme un rituel de bizutage, la communauté 
sportive s'est rendue complice de 
comportements qui permettent à la violence 
sexuelle de se produire. » 
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Qui est à risque ?

Les jeunes
La plupart des abus commis à l’encontre des athlŁtes 
fØminines commencent dŁs leur plus jeune âge et se 
poursuivent souvent tout au long de leur vie d’athlŁte, les 
incitant parfois à cesser de s’entraîner et de concourir.48 
Les jeunes athlŁtes sont particuliŁrement vulnØrables 
à la violence en raison des caractØristiques uniques de 
l’environnement sportif, telles que l’importance accordØe 
à la relation entraîneur-athlŁte, l’intensitØ du sport chez les 
jeunes, les exigences de la compØtition, l’intØrŒt des mØdias 
pour les jeunes athlŁtes, le temps passØ dans des centres 
d’entraînement ØloignØs, les procØdures de recrutement 
des jeunes athlŁtes et l’Øloignement du domicile ou de 
l’environnement scolaire. L’incidence des abus sexuels au sein 
de USA Gymnastics, abordØe dans l’Étude de cas�3, est un 
exemple particuliŁrement vaste et choquant de la violence à 
l’Øgard des femmes et des �lles dans ce contexte.

Cet environnement se prŒte à la sollicitation d’enfants athlŁtes, 
oø les prØdateurs normalisent les comportements abusifs 
comme Øtant acceptables, souvent en prØsence d’autres 
adultes de con�ance qui font preuve de dØfØrence et ne s’y 
opposent pas.49 Le sport offre de nombreuses possibilitØs 
de formes courantes de prØdation sexuelle, notamment une 
attention particuliŁre �par exemple, un entraîneur qui fait des 
compliments�, l’isolement d’un enfant de l’Øquipe, de ses amis 
ou de sa famille �par exemple, en fournissant un entraînement 
individuel ou en isolant Ømotionnellement un athlŁte� et 
l’augmentation des contacts physiques et de la proximitØ.

Étude de cas 3 : 
USA Gymnastics : 
abus sexuels

En 2016, le journal Indianapolis Star a fait 
Øtat d’une enquŒte sur les abus gØnØralisØs 
dans le domaine de la gymnastique. Plus 
de 350�personnes ont dØnoncØ des abus 
sexuels commis par des entraîneurs, 
des propriØtaires de salles de sport et 
des membres du personnel dans tout le 
pays.50 Parmi les victimes et les victimes 
se trouvaient de nombreux membres de 
l’Øquipe nationale d’USA Gymnastics, dont 
des mØdaillØs d’or olympiques. 

Des poursuites civiles remontant à 
2013 montrent que USA Gymnastics a 
rØguliŁrement ignorØ les avertissements 
concernant les entraîneurs et n’a souvent 
pas fait part de ses inquiØtudes à la police. Il 
s’agit notamment d’une affaire dans laquelle 
l’entraîneur a �ni par plaider coupable 
d’avoir abusØ de gymnastes, d’avoir �lmØ 
secrŁtement des �lles en train de se 
changer et d’avoir publiØ leurs images nues 
sur l’internet. L’Indianapolis Star a Øgalement 
dØcouvert que certains entraîneurs avaient 
ØtØ licenciØs dans une salle de sport, puis 
rØembauchØs dans d’autres, sans avoir ØtØ 
signalØs par USA Gymnastics ni avoir perdu 
leur statut de membre de l’organisation. 
Dans le cadre du scandale des abus, USA 
Gymnastics, qui a fait l’objet de critiques de 
la part des victimes et de la sociØtØ civile, a 
perdu plusieurs de ses principaux sponsors.
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Larry Nasser, mØdecin de l’Øquipe nationale de l’USA 
Gymnastics, a ØtØ le plus proli�que des nombreux 
abuseurs. Pro�tant de son autoritØ en tant que haut 
fonctionnaire, Nasser a abusØ sexuellement de �lles et de 
jeunes femmes pendant au moins 14 ans, sous prØtexte 
de leur prodiguer des soins mØdicaux. Les athlŁtes ont 
ØtØ contraintes de se soumettre à des examens pelviens, 
y compris dans des camps d’entraînement obligatoires 
oø elles Øtaient isolØes et soumises à des abus.

Pourtant, comme l’a notØ la journaliste Sally Jenkins,  
USA Gymnastics ��n’a pas seulement permis au 
pØdophile en sØrie Larry Nassar d’avoir accŁs sans 
surveillance à des dizaines de �lles dont il avait la charge 
pendant 30�ans, elle a exigØ de ces �lles qu’elles se 
soumettent à lui et à ses examens vaginaux totalement 
injusti�ables��. La mØdaillØe olympique Aly Raisman s’est 
souvenue�: ��Je devais le voir. Nous n’avions pas le choix� 
parce que si nous ne le faisions pas, il serait rapportØ que 
nous ne l’avions pas vu - et si nous avions une mauvaise 
pratique le jour suivant, nous aurions des ennuis pour 
ne pas avoir ØtØ ��disciplinØs�� et ne pas avoir reçu de 
traitement de sa part��. 51

Des enquŒtes ultØrieures ont montrØ que les athlŁtes 
n’ont pas seulement ØtØ poussØs dans les mains d’un 
abuseur en sØrie qui aurait ØtØ protØgØ par le sport, mais 
qu’ils ont ØtØ à plusieurs reprises mis en Øchec par des 
autoritØs extØrieures au sport. Il est dØsormais Øtabli 
de maniŁre irrØfutable que le FBI n’a pas rØpondu de 
maniŁre adØquate aux signalements, laissant les plaintes 
sans rØponse alors que les abus sexuels de Nassar se 
poursuivaient. Une enquŒte menØe par le ministŁre de 
la Justice des États-Unis a mis en Øvidence de multiples 
dØfaillances du FBI, notamment le fait que le bureau local 
du FBI avait violØ de nombreuses politiques du FBI. 52

Le scandale de l’USA Gymnastics a marquØ un 
tournant pour le sport. Des gymnastes du monde 
entier, y compris du Royaume-Uni et de Nouvelle-
ZØlande, ont parlØ d’abus et de mauvais traitements. 
L’importante couverture mØdiatique des victimes qui ont 
courageusement parlØ des abus dont ils ont ØtØ victimes,  
ainsi que l’inaction de l’USA Gymnastics et d’autres 
institutions, ont inspirØ de nombreuses rØvØlations 
et campagnes ultØrieures dans toutes les disciplines 
sportives. 

L’affaire a Øgalement donnØ lieu à des changements 
lØgislatifs qui pro�teront aux enfants victimes de traite 
et d’abus en dehors du domaine sportif. La sØnatrice 
amØricaine Diane Feinstein a prØsentØ un projet de loi 
visant à obliger les membres des instances dirigeantes 
nationales qui supervisent les sports olympiques à 
signaler immØdiatement les allØgations d’agression 
sexuelle aux forces de l’ordre ou à des organismes 
dØsignØs de protection de l’enfance. En 2022, un 
groupe bipartisan de sØnateurs a introduit une nouvelle 
lØgislation visant à amØliorer la façon dont les forces de 
l’ordre interagissent avec les victimes mineures et les 
tØmoins dans les affaires d’abus sexuels et de traite des 
Œtres humains. 

Suite à cette affaire, le US Center for SafeSport a ØtØ 
crØØ en 2017 sous les auspices de la loi Protecting Young 
Victims from Sexual Abuse and Safe Sport Authorization 
Act of 2017 �loi sur la protection des jeunes victimes 
d’abus sexuels et sur la sØcuritØ dans le sport�. SafeSport 
est spØci�quement chargØ de s’attaquer au problŁme 
des abus sexuels commis sur des mineurs et des athlŁtes 
amateurs dans le cadre du sport. En 2018, Larry Nassar a 
ØtØ condamnØ à 175�ans de prison. 
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L’entrepreneuse canadienne Sasha Exeter, sur son 
expØrience de joueuse de tennis universitaire53

« � Je me souviens que l'un de mes entraîneurs 
à Indiana State m'a demandé : « Pourquoi tes 
cheveux font-ils ça ? Que se passe-t-il avec 
tes cheveux ? » et « Peux-tu faire quelque 
chose avec tes cheveux après le match avant 
un entretien ? Parce que ça a l'air un peu  
fou en ce moment. »

Une approche intersectionnelle des abus 
Toutes les femmes et les �lles sportives sont exposØes à la 
violence, mais les athlŁtes LGBTQIA�, les athlŁtes handicapØes 
et les athlŁtes issues de milieux raciaux, ethniques, migratoires 
ou socio-Øconomiques dØfavorisØs sont particuliŁrement 
à risque. Il est important de reconnaître les vulnØrabilitØs 
croisØes des femmes et des �lles et de garantir les mesures 
de prØvention spØci�ques dont elles ont besoin. Des preuves 
anecdotiques tirØes d’affaires rØcentes suggŁrent que les 
efforts de prØvention bØnØ�cieraient Øgalement d’une analyse 
intersectionnelle de facteurs plus larges. Cette approche 
est nØcessaire non seulement pour identi�er les risques et 
Ølaborer des cadres de prØvention, mais aussi pour dØterminer 
si ces cadres assurent la sØcuritØ de toutes les femmes et de 
toutes les �lles. 

Femmes et �lles racisØes 
Comme indiquØ plus haut, l’environnement sportif impose 
dØjà un contrôle intense sur le corps des femmes et des 
�lles, en particulier en ce qui concerne le poids et le type de 
corps. Ce contrôle coercitif est souvent exacerbØ pour les 
athlŁtes racisØes, qui font l’objet d’une violence et d’un contrôle 
particuliers. Par exemple, la sprinteuse canadienne Crystal 
Emmanuel, deux fois championne olympique, s’est vu dire 
par son entraîneur que c’Øtait à cause de ses cheveux qu’elle 
n’attirait pas les sponsors.54 Les dØ�s auxquels sont confrontØes 
les femmes et les �lles racisØes se manifestent Øgalement 
par des rŁgles explicites et des stipulations rigides, telles que 
l’interdiction par la FØdØration internationale de natation des 
bonnets de bain conçus pour certains types de cheveux55,  
ou par des formes de discrimination plus pernicieuses et 
subtiles. 

D’autres athlŁtes racisØes ont ØtØ victimes de formes plus 
graves de racisme. Dans une enquŒte menØe en 2020 auprŁs 
d’athlŁtes fØminines d’Ølite, une sur cinq a dØclarØ avoir ØtØ 
tØmoin ou victime de racisme dans son sport.56 Une Øtude 
sur les abus en ligne menØe par World Athletics indique qu’un 
cinquiŁme de tous les abus commis pendant les championnats 
du monde d’athlØtisme Oregon22 Øtaient de nature raciale.57 
Et comme le montre l’Étude de cas�4, mŒme les joueurs les 
plus cØlŁbres ne sont pas à l’abri des abus raciaux -  
ou des retombØes d’une dØnonciation.

AthlŁtes LGBTQIA�

Les athlŁtes LGBTQIA� de tous 
niveaux ont largement fait Øtat de 
discriminations et d’abus. Une enquŒte 
internationale menØe auprŁs de 
prŁs de 9�500 personnes queers et 
hØtØrosexuelles a rØvØlØ que 80�% des 
participants avaient ØtØ tØmoins ou 
victimes d’homophobie dans le sport, 
le langage homophobe Øtant le plus 
frØquent. 74�% des lesbiennes sont 
totalement ou partiellement dans le 
placard lorsqu’elles pratiquent un sport 
de jeunes, et ce n’est pas sans raison�: 
18�% des lesbiennes ont dØclarØ avoir 
ØtØ victimes de brimades, 16�% ont reçu 
des menaces verbales et 9�% ont ØtØ 
agressØes physiquement.58 

La discrimination a Øgalement ØtØ 
constatØe directement dans les 
pratiques de recrutement et les 
contrats de travail qui re�Łtent les 
stØrØotypes selon lesquels les athlŁtes 
lesbiennes sont des prØdatrices et une 
menace pour les athlŁtes fØminines 
hØtØrosexuelles, comme le contrat 
d’entraîneur italien de la joueuse de 
volley-ball lesbienne Manuela Benelli. 
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Manuela 
Benelli, 
entraîneuse 
italienne de 
volley-ball 59

Eni Aluko et le racisme dans le football britannique 

La footballeuse britannique nigØriane Eni Aluko 
est l’un des athlŁtes les plus dØcorØs du football 
britannique. Il a marquØ plus de 30�buts en 
102�sØlections pour l’Angleterre. En tant que membre 
de l’Øquipe fØminine senior d’Angleterre, Aluko a 
commencØ à subir des brimades et du racisme de 
la part de l’entraîneur Mark Sampson et d’autres 
entraîneurs à partir d’environ 2014. Par exemple, 
Sampson a dØclarØ que sa famille en visite du 
Nigeria pouvait Œtre infectØe par le virus Ebola�; 
un autre entraîneur prenait un accent caribØen 
lorsqu’il lui parlerait. Un jour, Sampson a demandØ à 
sa coØquipiŁre Drew Spence, la seule autre femme 
racisØe, combien de fois elle avait ØtØ arrŒtØe. 
 �Spence n’a jamais ØtØ arrŒtØe�. 
 

Aluko a dØcrit ces expØriences à la Football 
Association lors d’un ��examen de la culture�� 
con�dentiel en mai 2016. Douze jours plus tard, elle 
a ØtØ informØe par Sampson qu’elle Øtait exclue de 
l’Øquipe britannique en raison d’un ��comportement 
non lØonin�� et d’une mauvaise attitude. 

Aluko, qui est Øgalement titulaire d’un diplôme 
de droit, a dØposØ un grief peu aprŁs, mais une 
enquŒte interne de la fØdØration, puis une seconde, 
ont innocentØ Sampson et son personnel. Ce 
n’est qu’aprŁs qu’Aluko a racontØ son histoire au 
Guardian en aoßt 2017, ce qui a incitØ l’Association 
des footballeurs professionnels à accuser la FA 
d’organiser une enquŒte bidon, qu’il y a eu une 
troisiŁme enquŒte. En octobre 2017, Katharine 
Newton, avocate de la FA, a conclu que Sampson 
avait commis des violences raciales à l’encontre 
d’Aluko et de Spence. La fØdØration et, plus tard, 
Sampson, ont prØsentØ leurs excuses à Aluko et 
Spence. 60

« 	� Le contrat que j'ai signé stipule que  
si j'importune l'une de mes joueuses,  
je serai immédiatement démise de 
mes fonctions. Alors qu'un manager 
ou un entraîneur qui essaie de flirter 
avec une femme de son équipe… 
reçoit généralement une tape dans 
le dos. Pensez-vous qu'il y ait déjà eu 
une mention comme la mienne dans 
un contrat d'homme en Italie ? »

Étude 
de 

cas 4



I II III Lutter contre la violence à l'égard des femmes et des �lles dans le sport�: Un manuel pour les décideurs 

politiques et les professionnels du sport
I II III

AthlŁte  
islandaise 61

« �Mon expérience en tant que femme queer dans le sport est entachée par les 
deux positions : être queer et être une femme. Être une femme signifiait être 
moins que les hommes, ce qui dans l'ensemble signifiait avoir des entraîneurs 
moins expérimentés, des temps d'entraînement plus courts, moins d'argent, 
moins de respect et d'intérêt de la part de la communauté/du club… Être une 
femme queer était parfois entouré de silence, les gens n'osant pas discuter de 
l'homosexualité ou en discutant de manière très étrange (et dégradante), par 
exemple en nous appelant, ma partenaire féminine et moi, sœurs ou copines. 
J'ai également appris (après coup) que certains membres de l'équipe n'étaient 
pas à l'aise à l'idée de se doucher avec moi (et mon partenaire) et j'ai su que les 
équipes masculines pornifiaient ma position en tant que femme queer »

CapacitØ 
La recherche a montrØ que les femmes et les �lles vivant 
avec un handicap courent un risque nettement plus ØlevØ 
de violence, et ces rØsultats peuvent Œtre observØs dans le 
contexte sportif à maintes reprises. Une Øtude a montrØ que 
jusqu’à 93�% des femmes handicapØes ne pratiquent pas de 
sport.62 Les brimades posent un problŁme particulier dans le 
sport des jeunes, poussant les �lles et les femmes handicapØes 
à abandonner complŁtement les activitØs sportives. D’autres 
athlŁtes handicapØs ont dØcrit un surentraînement excessif 
allant jusqu’à la blessure ou l’Øpuisement.63 Au niveau de l’Ølite, 
les athlŁtes paralympiques subissent des violences sexuelles 
presque trois fois plus souvent que les athlŁtes valides.64

AthlŁtes transgenres, non binaires et DSD 
La sØgrØgation sexuelle du secteur sportif est liØe à ses 
dif�cultØs à adopter une approche ØquilibrØe et fondØe 
sur des preuves de l’inclusion des athlŁtes prØsentant des 
diffØrences de dØveloppement sexuel �DSD�, des �lles et des 
femmes transgenres et des athlŁtes non binaires. L’absence 
d’orientation cohØrente a donnØ lieu à un certain nombre 
d’injustices et d’abus graves. Une Øtude menØe en 2020 par le 
US Center for Safe Sport, par exemple, a rØvØlØ que les athlŁtes 
non conformes au genre subissaient des taux de prØjudice 
psychologique et de nØgligence encore plus ØlevØs que les 
femmes et les hommes.65 L’Étude de cas�5 dØcrit l’expØrience 
de Kristen Worley et les souffrances qu’elle a subies lorsqu’elle 
a essayØ d’Øtablir son droit à la concurrence. Des ressources 
supplØmentaires pour soutenir les athlŁtes transgenres, non 
binaires et DSD sont fournies à la �n de ce chapitre.
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Étude de cas 5 : violence à l'encontre des femmes 
transgenres dans le sport par le biais des tests 
de dépistage du sexe 
 

En 2003, le CIO a adoptØ une 
recommandation politique visant 
à autoriser les athlŁtes ayant 
changØ de sexe à participer aux 
Jeux olympiques s’ils pouvaient 
fournir une preuve lØgale de 
leur changement de sexe �le 
Consensus de Stockholm�. 

Kristen Worley souhaitait 
reprØsenter le Canada aux 
Jeux olympiques et, en tant 
que premiŁre athlŁte ayant 
changØ de sexe, elle a ØtØ la 
premiŁre athlŁte à passer par 
la procØdure d’examen du CIO, 
qui n’a fait l’objet d’aucun test. 
En consØquence, Kristen a ØtØ 
soumise à des tests de genre à 
deux reprises. Lors du premier 
incident, en 2005, neuf hommes 
ont ØtØ habilitØs à Øvaluer et à 
vØri�er le sexe de la jeune femme, 
alors qu’aucun d’entre eux ne 
disposait d’une expertise formelle 
en la matiŁre. 

En outre, la santØ de Kristen a 
ØtØ gravement endommagØe 
parce que les niveaux autorisØs 
de testostØrone synthØtique 
Øtaient inadØquats pour 
soutenir sa physiologie XY, ce 
qui l’a mise dans un ��Øtat post-
mØnopausique sØvŁre�� et l’a 
empŒchØe de participer à des 
courses cyclistes de haut niveau. 

Kristen s’est battue sans relâche 
pour mettre en place des 
orientations plus justes et plus 
inclusives. Elle a contestØ le 
manque de preuves scienti�ques 
à l’appui des niveaux de 
testostØrone autorisØs, y 
compris dans les orientations 
ultØrieures du CIO �voir 2015 
��RØunion de consensus du CIO 
sur le changement de sexe et 
l’hyperandrogØnisme���. Elle a 
rØussi à faire valoir que le Tribunal 
arbitral du sport �TAS� n’Øtait pas 
compØtent pour connaître de 
son cas, de sorte que l’affaire a 
ØtØ entendue par les tribunaux 
nationaux canadiens. C’Øtait la 
premiŁre fois qu’un sport agrØØ 
par les Jeux olympiques et ses 
politiques Øtaient examinØs 
par une cour des droits des 
personnes, en l’occurrence le 
Tribunal des droits des personnes 
de Toronto. Le CIO a tentØ de faire 
valoir que les tribunaux canadiens 
n’Øtaient pas compØtents, mais 
l’affaire de Kristen a tout de mŒme 
ØtØ entendue par le Tribunal. 

Devant le Tribunal des droits des 
personnes de Toronto, Kristen 
a allØguØ qu’elle Øtait victime 
de discrimination en raison des 
politiques de l’Association cycliste 
de l’Ontario �OCA�, de Cycling 
Canada Cyclisme �CCC�, de 
l’Union cycliste internationale 

�UCI�, du ComitØ international 
olympique �CIO� et de l’Agence 
mondiale antidopage �AMA�. 
Elle a Øgalement af�rmØ avoir 
fait l’objet d’une discrimination 
en raison de l’application, 
dans son cas, du Consensus 
de Stockholm du CIO, qui 
formule des recommandations 
concernant la participation au 
sport des personnes ayant subi un 
changement de sexe.

La demande de Kristen 
concernant les droits des 
personnes a ØtØ rØglØe avec la 
CCC, l’OCA et l’UCI. Les parties 
ont acceptØ d’entamer une 
mØdiation et sont parvenues à 
un accord en 2017. Kristen a ØtØ 
profondØment marquØe par 
l’expØrience des tests sexuels  
et par les rØponses 
institutionnelles à ses efforts pour 
concourir. 

Depuis le cas de Kristen, Human 
Rights Watch n’a cessØ d’appeler 
à la �n des tests sexuels abusifs 
pratiquØs sur les athlŁtes. En 2022,  
elle a quali�Ø les procØdures 
visant à vØri�er le sexe des 
athlŁtes DSD �diffØrence du 
dØveloppement sexuel� de 
��violations �agrantes des droits 
des personnes parce qu’elles sont 
stigmatisantes, stØrØotypØes et 
discriminatoires��. 66

Étude 
de 

cas 5
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Une athlŁte para,  
à propos des 
brimades  
qu’elle a subies  
dans son enfance 69

… « Du genre : tu ne peux pas voir », et 
des trucs comme ça. Ils disaient que 
mes yeux étaient effrayants, 
et j'étais jeune… Maintenant que je 
suisplus âgée, quand les enfants 
me disent ça, je ne le prends pas 
vraiment au sérieux, mais quand 
j'étais plus jeune, oui » 

DØsavantage  
socio-Øconomique
Les vulnØrabilitØs liØes au fait d’Œtre jeune 
et de sexe fØminin peuvent Œtre encore 
aggravØes dans un contexte de privation 
socio-Øconomique. Dans certains cas, 
les parents misent sur la rØussite sportive 
de leur enfant pour sortir leur famille de 
la pauvretØ. Le signalement d’un abus 
peut donc avoir un coßt �nancier pour 
la famille. Dans les structures sportives 
d’Ølite en particulier, les parents cŁdent 
souvent une grande partie du contrôle 
et de la prise de dØcision aux entraîneurs 
et aux autres membres du personnel 
sportif, ce qui crØe un fossØ entre les 
athlŁtes et leurs parents. À ce niveau, les 
coßts associØs sont souvent plus ØlevØs. 
Il y aura des besoins en Øquipement et 
Øventuellement un besoin de formation 
ou d’encadrement supplØmentaire. La 
combinaison de la concurrence au point 
d’entrØe et des ressources limitØes a 
donnØ lieu à de nombreuses mauvaises 
pratiques �bien que certaines soient bien 
intentionnØes�, comme un entraîneur 
conduisant une athlŁte toute seule. 

S’attaquer aux risques de 
violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles au-delà des 
athlŁtes
Bien que ce chapitre se soit concentrØ 
sur les athlŁtes, les risques pour les 
femmes et les �lles existent dans 
l’ensemble du sport, y compris les 
risques pour les �lles dans les villes 
accueillant des mØga-ØvØnements 
sportifs et les risques pour d’autres 
femmes employØes et contractuelles, 
telles que les arbitres et les 
kinØsithØrapeutes. Parce qu’elles ne sont 
pas sous les projecteurs des athlŁtes 
et qu’elles ne bØnØ�cient pas de la 
protection des syndicats, ces �lles et ces 
femmes doivent Œtre mieux reconnues 
et protØgØes dans le cadre d’une 
approche plus globale et plus inclusive 
de la sØcuritØ dans le sport. 

Risques pour les femmes qui 
travaillent dans les instances 
sportives, directement 
avec les athlŁtes et en tant 
qu’of�cielles
Le sport Øtant un secteur dominØ par les 
hommes, de nombreuses femmes ont 
dß faire face à la discrimination et aux 
abus dans ce domaine. Souvent privØes 
de la protection de la syndicalisation, 
ces femmes sont confrontØes aux 
structures promotionnelles fermØes, 
arbitraires et relationnelles du sport, ainsi 
qu’à une culture oø le sport est prompt 
à se rallier à lui-mŒme pour protØger 
son image plutôt que de s’attaquer 
à un problŁme. Par exemple, Miguel 
Macedo, responsable du programme 
des LØgendes de la FIFA, a ØtØ reconnu 
par un groupe interne de ressources 
humaines et par un mØdiateur externe 
comme ayant harcelØ sexuellement une 
subordonnØe en 2019, mais il est restØ à 
son poste jusqu’à prØsent. L’employØe a 
�ni par quitter la FIFA. 67

Les femmes physiothØrapeutes et 
massothØrapeutes sont Øgalement 
exposØes au harcŁlement et aux abus 
sexuels de la part des joueurs.68 
Les femmes qui cherchent à progresser 
dans d’autres professions sportives sont 
confrontØes à la sextorsion et aux abus, 
notamment les femmes arbitres du 
Salvador au Zimbabwe �voir l’Étude de 
cas�6�. Il est clair qu’il existe un manque 
de soutien et de reprØsentation qui doit 
Œtre comblØ de toute urgence si l’on 
veut que ces femmes soient protØgØes.
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Étude de cas 6 : Sextorsion d'arbitres au Zimbabwe 

En 2020, des mØdias locaux 
zimbabwØens ont fait Øtat 
d’allØgations selon lesquelles 
des arbitres fØminines Øtaient 
victimes de harcŁlement sexuel 
de la part de responsables de la 
fØdØration nationale de football, 
la ZIFA. Les victimes ont dØclarØ 
se sentir ��humiliØes, intimidØes 
et dØgradØes�� par les avances 
sexuelles non dØsirØes, les 
auteurs utilisant explicitement 
ou implicitement leur pouvoir 
d’attribution de rôles lucratifs 
d’of�ciers comme une pression 
supplØmentaire pour offrir des 
faveurs sexuelles. 

Les victimes se sont plaintes 
auprŁs de la ZIFA, mais aucune 
mesure n’a ØtØ prise. Les 
allØgations ont Øgalement 

ØtØ envoyØes à la FIFA, à la 
ConfØdØration africaine de 
football �CAF� et au Conseil des 
associations de football d’Afrique 
australe �COSAFA�. 

Les victimes ont dØclarØ 
avoir subi des rØpercussions 
professionnelles nØgatives en 
raison de leur dØnonciation, 
notamment le fait de ne plus 
of�cier depuis qu’elles ont 
dØposØ leur plainte et de se sentir 
��vidØes Ømotionnellement�� par 
l’expØrience nØgative. Une victime 
a exprimØ sa profonde dØception 
face à l’absence de rØaction des 
autoritØs du football�: ��La ZIFA 
est une grande dØception. Je 
me suis dit que je ne pourrais 
jamais compter sur eux. J’espØrais 
que la FIFA interviendrait et se 

battrait pour dØfendre les femmes 
arbitres, mais elle m’a Øgalement 
dØçue. Ma question est�: pourquoi 
la FIFA resterait-elle silencieuse�� 
Je ne dis pas qu’elle doive se 
prØcipiter et faire de mon cas  
une prioritØ absolue, mais au 
moins de me montrer qu’elle est 
prŒte à m’aider��. 

AprŁs la sortie d’un rapport 
international du journal The 
Guardian, l’affaire a fait l’objet 
d’un examen plus approfondi. La 
FIFA a exclu du sport le principal 
auteur des faits pendant cinq ans 
et lui a in�igØ une amende de 
20�000�francs suisses pour avoir 
harcelØ sexuellement trois arbitres 
fØminines. 70

Étude 
de 

cas 6

Risques encourus par les femmes et les �lles lors de  
mØga-ØvØnements sportifs
Les mØga-ØvØnements sportifs comportent des risques 
importants pour les droits des personnes. Les �lles et les 
femmes sont touchØes de maniŁre disproportionnØe 
par ces risques, comme la traite d’Œtres humains et la 
prostitution, le harcŁlement et la violence de la part des 
spectateurs visiteurs, et le traitement discriminatoire des 
supportrices. Toutefois, les mØga-ØvØnements sportifs ont 
aussi un potentiel important pour faire progresser les droits 

des personnes. Un rapport du Centre pour le sport et les 
droits des personnes et du cabinet d’avocats international 
Clifford Chance examinait la candidature conjointe du 
Canada, du Mexique et des États-Unis pour la Coupe du 
monde de football 2026. Dans le cadre de ce processus 
de candidature, la FIFA a demandØ, pour la premiŁre fois 
de son histoire, aux hôtes potentiels de rØpondre à des 
exigences dØtaillØes en matiŁre de droits des personnes.
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Conclusions

La violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport 
touche les femmes et les �lles de toutes les cultures et de 
toutes les sociØtØs. La violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles dans le sport touche les femmes et les �lles de toutes 
les cultures et de toutes les sociØtØs. La violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles se manifeste sous de nombreuses 
formes d’abus et peut se produire entre athlŁtes pairs, 
entre entraîneurs et athlŁtes, ou entre d’autres membres de 
l’entourage sportif �tels que les dirigeants, les of�ciels, les 
mØdecins, les kinØsithØrapeutes� et les athlŁtes. Les Øtudes 
de cas examinØes dans ce chapitre illustrent non seulement 
les conditions qui, dans le sport, peuvent favoriser la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles, mais aussi les obstacles à 
la lutte contre la violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
dans le cadre d�une pratique sportive. Parmi ces obstacles, on 
retrouve �:

	� Un manque de responsabilitØ et de transparence�: 
 comme nous l’avons vu au Chapitre 2, le sport en 
tant qu’industrie est rØglementØ en grande partie par 
un rØseau fermØ et autonome. Les partisans de cette 
autonomie af�rment qu’elle permet au sport d’Œtre à l’abri 
des ingØrences politiques. Les critiques af�rment qu’il 
en rØsulte un manque profond de responsabilitØ et de 
transparence.72 Les États sont rØticents à s’immiscer dans le 
sport et peu de pays ont ØlaborØ des politiques nationales 
spØci�ques pour lutter contre les formes de violence basØe 
sur le genre dans le sport.73 �Des exceptions notables seront 
examinØes au Chapitre�4.� Le sport, quant à lui, n’a pas 
toujours accordØ la prioritØ à la question de la violence à 
l’Øgard des femmes et des �lles et est souvent à la traîne 
par rapport à la sociØtØ dans son ensemble, tout en ne 
bØnØ�ciant que d’un contrôle externe et indØpendant trŁs 
limitØ.

	� Un Øtat d’esprit dØfensif�:  
jusqu’à prØsent, le sport a trop souvent donnØ la prioritØ 
à la protection de l’industrie et de sa rØputation plutôt 
que le soutien aux victimes, qui ont fait Øtat de rØactions 
profondØment dØfensives à leur divulgation et de se 
retrouver à nouveau blessØs dans le cadre du processus 
de rØparation.74 Des experts du secteur ont exhortØ les 
principales organisations sportives à ��passer d’un modŁle 
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Chapitre 3 : Recommandations

Pour les professionnels du sport et les 
dirigeants du monde sportif

	� Aller au-delà des suggestions non 
contraignantes en matiŁre de protection 
de l’enfance et Ølaborer des obligations 
contraignantes assorties de mØcanismes clairs 
visant à garantir le respect de ces obligations et 
à offrir des voies de recours appropriØes.

	� Promulguer et soutenir des politiques et des 
processus centrØs sur les athlŁtes et les victimes 
pour signaler la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles, qui se concentrent sur la protection 
des victimes plutôt que sur la prØservation de la 
rØputation du sport �voir Figure�4�.

	� Reconnaître qu’un soutien important doit Œtre 
en place pour faciliter le signalement en toute 
sØcuritØ. Signaler un abus est incroyablement 
dif�cile, traumatisant et souvent prØcaire 
pour les victimes et les lanceurs d’alerte. Les 
auteurs de violences ont souvent un pouvoir 
considØrable sur la carriŁre d’une victime et au 
sein des instances dirigeantes sportives. 

	� CrØer un ���let de sØcuritØ��, une structure de 
signalement et un processus de rØponse a�n de 
garantir que toutes les plaintes pour violence à 
l’Øgard des femmes et des �lles soient traitØes. 
Si les fØdØrations et associations nationales 
peuvent, en principe, Œtre le point de dØpart 
d’une enquŒte, il convient de veiller à ce qu’une 
procØdure soit mise en place dans le cas oø les 
organes nationaux ou rØgionaux n’agiraient pas 
ou seraient complices de l’abus. 

	� Coordonner et coopØrer avec les enquŒtes 
criminelles. Le systŁme parallŁle de 
gouvernance du sport et son interopØrabilitØ 
avec les lois nationales peuvent Œtre 
compliquØs pour les victimes. Le sport doit 
veiller à ce que les victimes comprennent 
la diffØrence entre les systŁmes, a�n qu’ils 

puissent s’y retrouver en toute connaissance de 
cause. Un tel manquement ne fait qu’affaiblir les 
victimes et les victimes et leur porter prØjudice. 

	� Ne vous �ez pas uniquement aux agences 
nationales de lutte contre la criminalitØ. Parfois, 
elles n’ont pas le pouvoir d’agir contre des 
administrateurs sportifs puissants. Parfois, 
comme dans le cas du FBI, elles n’ont tout 
simplement pas suivi leurs propres procØdures. 
Le sport a toujours le devoir d’agir, mŒme si les 
agences nationales de lutte contre la criminalitØ 
ne sont pas à la hauteur. 

	� Faites en sorte que les auteurs rØpondent 
de leurs actes. Les organisations et agences 
sportives doivent mettre �n à l’impunitØ en 
demandant des comptes aux auteurs de ces 
actes. Un exemple pourrait Œtre la crØation de 
registres publics des personnes ayant commis 
des actes de violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles dans le sport, ou des abus dans 
le sport en gØnØral, et les sanctions qui leur 
ont ØtØ imposØes. Cela permettrait à d’autres 
pays et à d’autres sports de dØterminer si des 
personnes ont ØtØ sanctionnØes. Les États-
Unis, par exemple, disposent d’un registre des 
sanctions Safe Sport.76

	� CrØer un environnement accueillant et sßr  
pour les �lles et les femmes qui pratiquent un 
sport.

	� Promouvoir une culture Øquitable en 
encourageant et en rØcompensant les attitudes, 
les comportements et les pratiques Øquitables 
au sein des organisations sportives, et mettre 
en place des politiques et des initiatives visant à 
protØger les athlŁtes contre le harcŁlement, les 
abus et la discrimination. 

	� Les Chapitres�5 et�6 prØsentent les bonnes 
pratiques en matiŁre de prØvention, de 
signalement et d’intervention.
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Figure�4�: approches politiques centrØes sur les victimes 
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Pour les dØcideurs politiques

	� Facilitez le processus de poursuite de la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans 
le sport. Les lois nationales qui poursuivent les 
abus constituent un point de dØpart important, 
par ailleurs, des lois spØci�ques au sport ou qui 
mentionnent explicitement les abus dans le 
sport sont Øgalement nØcessaires. 

	� Collecter et communiquer des donnØes sur 
la violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
dans le sport. Une responsabilisation accrue 
du secteur de la justice peut Œtre obtenue 
en dØveloppant un systŁme de donnØes 
administratives sßr, Øthique et con�dentiel 
alignant les bonnes pratiques mondiales et les 
normes connexes sur la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles.77

	� Effectuer, suivre et utiliser les analyses des 
tendances des donnØes sur la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles, a�n d’Øclairer les 
politiques et les pratiques. 

	� Le Chapitre�4 prØsente d’autres mØcanismes 
juridiques ef�caces pour lutter contre la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans 
le sport.

Pour les journalistes sportifs, les parties prenantes des mØdias et les organisations 
de la sociØtØ civile

	� Soyez conscients du rôle crucial que vous 
jouez dans la lutte contre la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles dans le sport en 
attirant l’attention du public sur le problŁme, 
notamment par le biais de reportages et 
d’enquŒtes indØpendants, professionnels 
et vØri�Øs par les faits. Continuez à attirer 
l’attention sur le problŁme par des recherches 
dØtaillØes et rigoureuses et des rapports publics.

	� Contribuez au changement en veillant à 
ce que votre couverture mØdiatique de la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
soit respectueuse des victimes et remette en 
question les stØrØotypes de genre. 

	� Que ce soit dans les mØdias d’information, le 
divertissement ou la publicitØ, reprØsentez les 
femmes et les athlŁtes fØminines en tant que 
leaders et donnez de la visibilitØ à des modŁles 
positifs qui promeuvent l’ØgalitØ des genres 

et des relations saines, sßres et respectueuses 
entre les femmes et les hommes. 

	� Engagez-vous à intensi�er la recherche et 
le journalisme d’investigation a�n de rendre 
compte librement des  
causes profondes de l’injustice dans le sport 
fØminin, notamment en adoptant une approche  
fondØe sur les droits et sensible au genre.

	� Contribuez à un environnement de travail sßr 
pour les journalistes sportifs en mettant l’accent 
sur les menaces spØci�ques auxquelles sont 
confrontØes les femmes journalistes et en 
augmentant la reprØsentation des femmes 
travaillant dans les mØdias dans la profession 
en gØnØral et dans le journalisme sportif en 
particulier. 78
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Chapitre 4 : Lois, politiques et initiatives visant à lutter 
contre la violence à l'égard des femmes et des filles  
dans le sport

Qui��

Ce chapitre s’adresse aux dØcideurs politiques et aux professionnels du sport qui souhaitent s’informer sur les initiatives 
existantes et identi�er des partenaires potentiels pour lutter collectivement contre la violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles dans le sport. ArmØs d’une connaissance des lois et politiques existantes, les lecteurs pourront s’appuyer sur les 
succŁs passØs et collaborer plus ef�cacement entre les secteurs, comblant ainsi le fossØ entre le monde de la politique et 
celui du sport.

Quoi��

	� Les organismes intergouvernementaux et les commissions 
rØgionales apportent un soutien fort et sans Øquivoque à 
la promotion de l’ØgalitØ des genres et à la lutte contre la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport. Par 
le biais de dØclarations, de documents d’orientation et de 
boîtes à outils, ils offrent une crØdibilitØ et des ressources 
fondamentales aux organisations qui souhaitent s’attaquer 
à la violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport. 

	� De nombreux États ont mis en place une lØgislation 
nationale contre la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles dans le sport. Ces efforts comprennent�: �1��s’inspirer 
des lois gØnØrales sur la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles pour inclure explicitement le contexte sportif, 
�2��introduire des lois qui s’attaquent spØci�quement aux 
scØnarios potentiels de violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles dans le sport, et �3��rØpondre aux cas de 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport 
en promulguant des lois qui leur bØnØ�cieront au-delà du 
sport. 

	� Les organisations sportives au niveau international 
ont le pouvoir de dØterminer les ��rŁgles du jeu��, qui 
comprennent des rŁgles interdisant la violence et le 
harcŁlement, ainsi que des procØdures d’enquŒte et de  
sanction en cas de plainte. 

	� De nombreuses organisations sportives nationales 
ont mis en place des initiatives visant à lutter contre la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles par l’Øducation, 

l’autonomisation et la prØvention. Certaines organisations 
nationales ont Øgalement mis en place des systŁmes 
d’enregistrement et de suivi des dØlinquants sexuels dans 
le sport. Ces initiatives peuvent servir de modŁles à d’autres 
organisations sportives, quel que soit le lieu ou le niveau  
de jeu.

	� Les organisations à but non lucratif, les fondations et 
les ONG qui se consacrent à la lutte contre la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles dans et par le sport 
offrent un Øventail de ressources, notamment en matiŁre 
de collecte et de communication de donnØes, de soutien 
et de dØfense des victimes, ainsi que d’Øducation et de 
prØvention. En plus d’Œtre des partenaires essentiels dans 
la lutte contre la violence à l’Øgard des femmes et des �lles, 
la plupart de ces organisations proposent des donnØes et 
des outils pratiques qui peuvent Œtre mis en �uvre par les 
organisations sportives.

Pourquoi��
Il existe dØjà une multitude d’informations prØcieuses, d’idØes 
rØalisables et de partenaires potentiels pour lutter contre la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport.  
Une bonne comprØhension des lois, des cadres et des 
initiatives existants en matiŁre de lutte contre la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport facilitera 
l’identi�cation de partenaires potentiels en vue d’une 
collaboration et permettra de tirer parti de la dynamique 
existante pour crØer un changement positif.
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Organisations internationales et régionales 
luttant contre la violence à l'égard des femmes et 
des filles dans le sport

L’UNESCO s’attaque à la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles 
dans et par le sport grâce à son 
programme phare En forme pour 
la vie, au Kazan Action Plan, à la 
ConfØrence internationale des 
ministres et hauts fonctionnaires 
responsables de l’Øducation 
physique et du sport �MINEPS� et 
au ComitØ intergouvernemental 
pour l’Øducation physique et le 
sport �CIGEPS�.

ONU�Femmes a Øgalement 
menØ des travaux novateurs 
dans le domaine du sport. Son 
initiative Le sport pour l’ØgalitØ 
des gØnØrations propose des 
principes de base pour faire 
progresser l’ØgalitØ des genres 
dans et par le sport, y compris 
la promotion du leadership des 
femmes, la rØduction des Øcarts 
de �nancement et la prØvention et 
la rØponse à la violence à l’Øgard 
des femmes  
et des �lles. 

AprŁs l’adoption par le Conseil des 
droits de l’homme des Nations 
unies de la rØsolution 40/5 sur 
l’Ølimination de la discrimination 
à l’Øgard des femmes et des 
�lles dans le sport en 2019, le 
Haut-Commissariat aux droits 
de l’homme �HCDH� a publiØ un 
rapport sur la convergence de 
la discrimination raciale et de la 
discrimination fondØe sur le genre 
dans le sport. Sa boîte à outils 

Sport pour la protection, crØØe 
en collaboration avec le CIO et 
Terre des Hommes, fournit des 
conseils sur la programmation 
pour les jeunes dans les situations 
de dØplacement forcØ et s’attaque 
à la violence et à la discrimination 
basØes sur le genre.

L’Organisation internationale 
du travail �OIT�, dans le cadre de 
son engagement à mettre �n à la 
discrimination fondØe sur le genre, 
est un membre fondateur du 
Centre pour le sport et les droits 
de l’homme et travaille en Øtroite 
collaboration avec les syndicats 
d’athlŁtes pour promouvoir 
l’ØgalitØ des genres. 

L’Organisation mondiale de 
la SantØ �OMS� a jouØ un rôle 
important dans le domaine de 
l’activitØ physique, en appelant 
à une plus grande ØgalitØ des 
genres dans la pratique du 
sport, par exemple dans son 
document de dØfense de 2021, 
Fair Play�: construire un systŁme 
d’activitØ physique solide pour des 
personnes plus actives.

La Commission de l’Union 
africaine a ØlaborØ le Cadre 
politique pour le dØveloppement 
durable du sport en Afrique, qui 
reconnaît la capacitØ du sport à 
promouvoir le dØveloppement 
Øconomique et social et 
propose de multiples stratØgies 

pour promouvoir l’ØgalitØ des 
genres par la participation, la 
reprØsentation, l’emploi et le 
leadership dans le sport.

En 2022, la Commission 
europØenne a publiØ ��Vers plus 
d’ØgalitØ des genres dans le sport�: 
recommandations et plan d’action 
du Groupe de haut niveau sur 
l’ØgalitØ des genres dans le sport��.  
Les recommandations  
portent sur six domaines 
thØmatiques d’engagement, 
dont l’un est la violence basØe 
sur le genre, et fournissent des 
recommandations claires et 
rØalisables à la Commission 
europØenne, aux États membres, 
aux fØdØrations sportives et aux 
entitØs locales souhaitant lutter 
contre la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles.

Le Commonwealth a produit 
un ensemble de mesures, ou 
d’indicateurs, pour aider les pays 
et les organismes sportifs à suivre 
et à Øvaluer la contribution du 
sport, de l’Øducation physique et 
de l’activitØ physique aux objectifs 
de dØveloppement durable �ODD� 
des Nations unies, y compris 
l’ODD�5�: l’ØgalitØ des genres. 
En 2020, il a produit la boîte à 
outils Sport & SDG Indicator qui 
prØsente une sØrie d’indicateurs 
pour l’ODD�5 et intŁgre l’ØgalitØ 
des genres dans les indicateurs 
pour d’autres ODD.

Encadré 5
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Partenaires nationaux, lØgislation et politiques
Comme indiquØ au Chapitre�2, la plupart des pays ont des 
ministŁres responsables de la supervision du sport, souvent 
associØs à d’autres domaines tels que la jeunesse, l’ØgalitØ 
des sexes ou la culture. D’autres ministŁres, tels que ceux de 
la santØ, de l’Øducation et des droits des personnes, mØritent 
Øgalement d’Œtre impliquØs. Ils comprendront probablement 
que le sport et l’activitØ physique sont Øtroitement liØs à la 
santØ et à l’Øducation, et pourraient bØnØ�cier d’informations 
supplØmentaires sur les possibilitØs de lutter contre la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans et par le 
sport. Les ministŁres des droits des personnes comprendront 
probablement la violence à l’Øgard des femmes et des �lles, 
mais n’auront peut-Œtre pas pris en compte les risques et les 
opportunitØs prØsentØs par le sport. Ce point est illustrØ par 
une analyse interministØrielle rØcente concernant l’activitØ 
physique en Finlande�: le MinistŁre de la justice a identi�Ø 
��l’ØgalitØ des genres et la lutte contre la diversitØ des genres 
dans le sport et l’activitØ physique�� comme un besoin de 
dØveloppement, tandis que le MinistŁre des affaires sociales 
et de la santØ a identi�Ø l’ØgalitØ des genres comme l’une de 
ses principales responsabilitØs dans le domaine de l’activitØ 
physique. 79

Les autoritØs gouvernementales peuvent, et doivent, s’inspirer 
des normes internationales existantes pour Ølaborer leur 
propre lØgislation et leurs propres politiques nationales.  
Ces dispositions de la loi peuvent servir d’outils aux 
organisations sportives pour soutenir leurs politiques internes 
de prØvention et de rØponse à la violence. 

Ceux qui souhaitent apporter des changements par le biais 
de cadres juridiques disposent dØjà d’un certain nombre de 
modŁles rØussis à prendre en considØration. Certains États 
ont mis en �uvre une lØgislation visant spØci�quement le 
sport. Par exemple, en 2017, la Tunisie a adoptØ une loi globale 
sur la violence à l’Øgard des femmes et des �lles qui soulignait 
l’engagement de l’État à Ølaborer des politiques nationales, 
des plans stratØgiques et des programmes visant à Øliminer 
la violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans diffØrents 
contextes, y compris dans le sport. Dans d’autres cas, comme 
en Espagne �2007� et en France �2013�, la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles est abordØe par le biais d’une lØgislation 
initialement conçue pour prØvenir et rØpondre à tout type de 
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Thomas Bach, prØsident du CIO 80

« �Je suis fermement convaincu que le sport est l'une des 
plateformes les plus puissantes pour promouvoir l'égalité des 
genres et l'autonomisation des femmes et des filles »

Engagements, dispositions et  
initiatives des fØdØrations sportives
Cadres internationaux et rŁgles du jeu 
Comme indiquØ au Chapitre�2, le sport est organisØ selon une 
structure pyramidale, dans laquelle les principes gØnØraux et 
les grandes rŁgles sont imposØs par le sommet de la structure 
de gouvernance du sport, par l’intermØdiaire des fØdØrations 
internationales �FI�. Il est signi�catif que de nombreuses 
organisations internationales, dont le CIO et la FIFA, aient 
explicitement intØgrØ les principes des droits des personnes 
dans leurs rŁgles et rŁglements. En fait, en 2019, la FIFA et 
ONU Femmes ont publiquement signalØ leur objectif commun 
d’ØgalitØ des genres en signant un protocole d’accord, le 
premier du genre. Bien que les rŁglements et les cadres 
prØcis varient d’une organisation à l’autre, tous reconnaissent 
explicitement les droits des femmes et des �lles, la nØcessitØ 
de promouvoir l’ØgalitØ des genres et le droit de participer à 
des activitØs sportives sans violence non accidentelle. 

Bien que chaque FI Øtablisse et applique ses propres rŁgles, 
souvent appelØes ��rŁgles du jeu��, il existe des points 
communs entre les diffØrentes disciplines sportives.  

Les rŁgles dØ�nissent gØnØralement le comportement 
attendu et prØcisent qu’un manquement aux rŁgles constitue 
une infraction disciplinaire pouvant donner lieu à une 
procØdure disciplinaire. Les rŁgles dØcrivent Øgalement 
le fonctionnement des organes judiciaires et la procØdure 
disciplinaire ou Øthique à suivre en cas de violation des rŁgles. 
Cependant, comme nous l’avons vu dans plusieurs Øtudes 
de cas au Chapitre�3, ces rŁgles et politiques internes n’ont 
pas toujours ØtØ suf�santes pour traiter les cas de violence à 
l’Øgard des femmes et des �lles.

Tous les FI disposent d’un certain type de rŁgles substantielles 
interdisant les abus et le harcŁlement, et la plupart ont mis 
en place une politique spØci�que de protection ou de lutte 
contre les abus. Ces rŁgles couvrent gØnØralement tous les 
participants, à savoir les athlŁtes, les of�ciels et les entraîneurs. 
Il est important de noter que les mØcanismes de plaintes au 
sein des fØdØrations sportives fonctionnent parallŁlement aux 
systŁmes judiciaires nationaux.
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Concevoir un systŁme pour mettre �n à la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
La lutte contre la violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
est essentielle pour garantir la rØalisation des droits des 
personnes des femmes et des �lles. Pour mettre �n à la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles, nous devons à la 
fois empŒcher qu’elle ne se produise et mettre en place des 
systŁmes de rØponse pour interrompre les cycles de violence. 
Pour construire de tels systŁmes, nous devons nous assurer 
que nous sommes prŒts à examiner comment les dommages 
sont survenus lorsque nos systŁmes ont ØchouØ. Cela signi�e 
que nous devons faire tout ce qui est en notre pouvoir pour 
identi�er les cas de violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles grâce à des systŁmes de signalement qui permettent 
aux victimes, aux victimes et aux lanceurs d’alerte d’attirer en 
toute sØcuritØ l’attention des autoritØs qui peuvent prendre 
des mesures, sans crainte de reprØsailles. La Figure�5 illustre les 
relations entre les trois ØlØments clØs que sont la prØvention, 
le signalement et la rØparation. Ce chapitre se concentre sur 
la prØvention de la violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
dans le sport. Le chapitre suivant examine les processus de 
noti�cation et de rØparation.
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La protection fait référence au processus de protection des enfants et des adultes 
contre les préjudices en offrant un espace sûr pour la pratique du sport et de 
l'activité physique 81

Construire une culture de protection systØmatique  
grâce à un leadership ef�cace 
Le succŁs de la prØvention et de l’Øradication des abus dans 
le sport passe par un changement culturel qui s’Øloigne de 
la mentalitØ du ��gagner à tout prix�� pour se concentrer sur 
le bien-Œtre gØnØral de tous les individus qui risquent d’Œtre 
victimes d’abus de pouvoir dans le secteur. Comme l’ont 
af�rmØ Daniel Rhind et Frank Owusu-Sekyere, il est Øgalement 
nØcessaire de regarder ��au-delà de l’auteur, de la victime et de 
l’abus pour se concentrer sur le dØveloppement d’une culture 
de protection systØmatique��.82 Les progrŁs en matiŁre de 
sØcuritØ des femmes et des �lles dØpendront, dans une large 
mesure, du leadership des organisations sportives nationales 
et internationales, car elles ont le pouvoir et la compØtence de 

s’attaquer à certains des principaux facteurs organisationnels 
contribuant à la violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
dans le sport. Il est Øgalement possible d’aider le sport à 
comprendre que le changement de comportement ne 
commence pas et ne se termine pas par la crØation et la 
mise en �uvre de politiques de prØvention. Par exemple, les 
environnements scolaires et les systŁmes d’Øducation formelle 
ont un rôle clØ à jouer dans ce changement de comportement, 
en crØant une culture de l’ØgalitØ et du respect, dans et par le 
biais des sports scolaires, mais aussi au-delà �voir ��En savoir 
plus�� pour des ressources supplØmentaires sur le sujet�. 

Le sport en toute sØcuritØ 
Ces derniŁres annØes, le sport s’est largement concentrØ sur 
les mesures prØventives, avec une multitude de nouvelles 
orientations et de modŁles apparaissant sous le nom de 
��protection�� ou de ��sport sßr��. De nombreuses initiatives 
de protection cherchent à ampli�er les facteurs de protection 
tout en combattant les facteurs de risque. La focalisation du 
sport sur la prØvention vient, en partie, de l’apprentissage tirØ 
de ses efforts antidopage, dØmontrant qu’une surdØpendance 
aux paradigmes de dissuasion et de punition ne fonctionne  
pas nØcessairement.83

En revanche, d’autres domaines en dehors du sport ont Øtabli 
que la prØvention par l’Øducation et le renforcement positif 
des bons comportements a contribuØ à un changement de 
culture positif. Le travail accompli par les fØdØrations sportives 
pour mettre en place des politiques de protection marque 
un progrŁs signi�catif. Cependant, des abus continuent de se 
produire, en partie à cause d’une application et d’une mise en 
�uvre incohØrentes des politiques.
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Recommandations de la Commission européenne  
pour lutter contre la violence basée sur le genre

�	 Élaborer des politiques et des programmes 
globaux, notamment en matiŁre d’Øducation, de 
dØpistage, de signalement et de mØdiation, ainsi 
que des services pour les victimes, les lanceurs 
d’alerte, les accusØs et les tØmoins.

�	 Élaborer une stratØgie de protection pour les 
compØtitions.

�	 Nommer des responsables de la protection 
titulaires d’un certi�cat appropriØ.

�	 Partager les pratiques et Øtablir des partenariats à 
l’intØrieur et à l’extØrieur du sport.

�	 PrØvoir une formation obligatoire pour tous ceux 
qui, dans le sport, travaillent avec des enfants, des 
femmes et des athlŁtes de haut niveau.

�	 Sensibiliser les tØmoins aux signes de la VBG 
et aux rØponses à y apporter, ainsi qu’à leur 
responsabilitØ en matiŁre de signalement et 
d’intervention.

�	 Sensibiliser les athlŁtes et leur entourage à la 
maniŁre de reconnaître les signes de VBG et de 
les signaler, et leur indiquer oø trouver de l’aide et 
du soutien.

�	 Proposer des programmes Øducatifs et des 
initiatives lors de manifestations sportives a�n de 
promouvoir le sport en toute sØcuritØ auprŁs des 
athlŁtes et de leur entourage.

�	 S’engager à ne pas tolØrer la VBG dans le sport.

�	 Exercer un leadership moral pour prØvenir et  
combattre la VBG dans le sport.

�	 Reconnaître que toutes les formes de VBG, y 
compris en ligne, se produisent dans le sport 
et peuvent nuire à tous les membres de la 
communautØ sportive.

�	 Élaborer des normes, conformes aux pratiques 
internationales, pour aider les clubs sportifs à 
Ølaborer et à mettre en �uvre des politiques de 
protection.

�	 Faire appel à des athlŁtes et à d’autres 
personnalitØs pour qu’ils servent de modŁles dans 
le cadre des stratØgies de prØvention.

�	 Sensibiliser à la VBG dans le sport, en accordant 
une attention particuliŁre aux sous-groupes 
vulnØrables�: les athlŁtes LGBTQI� et les athlŁtes 
handicapØs, issus de l’immigration ou en voie de 
dØveloppement.

Encadré 6

Le programme FIFA Guardians, lancØ en 2021, constitue une 
initiative de plus grande envergure. Le programme vise à 
fournir des conseils pratiques pour aider les 211 associations 
membres de la FIFA à revoir leurs mesures de protection 
existantes, à prØvenir tout risque de prØjudice pour les enfants 
dans le football et à rØagir de maniŁre appropriØe en cas de 
problŁmes. La boîte à outils en ligne repose sur cinq principes 
qui s’appuient sur des normes internationales reconnues et 
des bonnes pratiques en matiŁre de protection de l’enfance 
dans le sport, et ses conseils s’articulent autour de cinq Øtapes 
fondamentales que toute organisation devrait suivre lorsqu’elle 
Ølabore et met en �uvre une politique de protection. 

Ces cinq Øtapes �voir EncadrØ�6� sont pertinentes pour toute 
organisation sportive, quel que soit son niveau. La derniŁre 
partie de la boîte à outils propose des conseils pratiques et du 
matØriel de soutien aux programmes individuels et aux Øquipes 
qui souhaitent mettre en place leurs propres politiques de 
protection. L’initiative est trŁs prometteuse et il est clair 
que les confØdØrations lui emboîtent le pas. Par exemple, la 
ConfØdØration asiatique de football a lancØ sa propre politique 
de protection de l’enfance en janvier 2022. L’impact de FIFA 
Guardians dØpasse Øgalement le cadre du football�: par 
exemple, à l’heure oø nous Øcrivons ces lignes, le site Internet 
du Conseil international du cricket consacrØ à la protection fait 
explicitement rØfØrence à la boîte à outils de FIFA Guardians.
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Conclusions

MalgrØ ces progrŁs, il reste de nombreuses  
possibilitØs d’amØlioration en ce qui concerne la prØvention 
de la violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport. 
Voici quelques exemples de domaines dans lesquels les 
experts en matiŁre de violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles pourraient apporter une valeur ajoutØe.

�	 S’attaquer aux risques de violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles au-delà des athlŁtes�: la plupart des 
dØveloppements en matiŁre de protection dans le sport 
se concentrent sur les athlŁtes, car il est clairement Øtabli 
que les athlŁtes de haut niveau sont exposØs à un risque 
accru d’abus.84 Toutefois, les risques pour les femmes et 
les jeunes �lles sont multiples, qu’il s’agisse des risques 
encourus par les jeunes �lles dans les villes accueillant de 
mØga-ØvØnements sportifs ou des risques encourus par 
d’autres femmes employØes ou contractuelles, telles que 
les arbitres et les kinØsithØrapeutes. Elles ne sont pas sous 
les feux des projecteurs que le sport place sur les athlŁtes 
et ne bØnØ�cient pas de la protection des syndicats. Ces 
�lles et ces femmes doivent donc Œtre mieux reconnues 
et protØgØes dans le cadre d’une approche plus globale et 
plus inclusive de la sØcuritØ dans le sport. 

�	 DØpasser le modŁle eurocentrique du sport pour 
contextualiser la protection�: les statistiques sur la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles dans le sport proviennent 
principalement du Nord et, bien que ces donnØes soient 
prØcieuses, elles ne peuvent remplacer les ensembles de 
donnØes mondiales sur la violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles dans le sport, qui donnent un aperçu des schØmas 
gØographiques et dØmographiques de la violence et 
alimentent une mise en �uvre contextualisØe et localisØe. 
En outre, les projecteurs sont souvent braquØs sur les 
initiatives visant à mettre �n à la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles dans le sport, qui sont ØlaborØes et 
mises en �uvre dans les pays du Nord. Il existe un risque 
important que cela contribue à effacer les expØriences 
de certains athlŁtes et à approfondir les inØgalitØs en 
dØtournant de maniŁre disproportionnØe l’attention, 
les ressources et les fonds vers le Nord. Il est tout aussi 
important d’ampli�er et de soutenir les initiatives qui se 
dØroulent dans les pays du Sud.

�	 Le Conseil des sports de l’Union africaine souligne  
la nØcessitØ de poursuivre le dØveloppement et la mise 
en �uvre de politiques de protection. 

�	 ��La protection dans les contextes du sport et du  
sport pour le dØveloppement �S4D� en Afrique�:  
guide du professionnel, de la politique à l’action 
�� est un manuel complet qui propose une approche 
Øtape par Øtape de la mise en �uvre de mesures de 
protection dans le sport. 

�	 En 2022, le Fonds de dØveloppement pour les femmes 
africaines a �nancØ la formation sur la protection dans 
le sport destinØe aux points focaux des organisations, 
animØe par Game Mothibi à l’universitØ de Botho, au 
Botswana.

Il est possible d’accroître la reconnaissance et l’investissement 
dans les efforts rØgionaux en dehors de l’Europe et de 
l’AmØrique du Nord.

�	 Comprendre la maltraitance comme un continuum�: 
le sport bØnØ�cierait d’une meilleure comprØhension 
de la corrØlation entre les abus sexuels, physiques et 
psychologiques. Il est nØcessaire de poursuivre les 
recherches sur les caractØristiques particuliŁres du sport 
qui augmentent le risque de harcŁlement psychologique 
ou Ømotionnel, d’autant plus que presque tous les types 
d’abus ont des racines psychologiques. La recherche 
sportive sur cette forme de violence interpersonnelle 
mØriterait plus d’attention, car la plupart des recherches 
dans ce domaine se concentrent sur la relation parent-
enfant plutôt que sur le contexte sportif. 

�	 Comprendre la prØvention comme un continuum�: le sport  
gagnerait à considØrer la prØvention comme un continuum 
qui commence par la prØvention de la violence avant 
qu’elle ne se produise �c’est-à-dire la prØvention des 
��nouveaux cas�� de violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles�, se poursuit par la prØvention de la rØcurrence 
de la violence et, en�n, par la prØvention ou la limitation 
des effets de la violence à l’Øgard des femmes et des �lles 
grâce à la fourniture d’un soutien à court et à long terme. 
Le sport s’est traditionnellement concentrØ sur la premiŁre 
de ces Øtapes. 
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Introduction
Si le sport a beaucoup investi dans le dØveloppement 
d’initiatives de protection ces derniŁres annØes, il a eu du 
mal à mettre en place des mØcanismes de rØponse et de 
recours adØquats, axØs sur les victimes, pour lutter contre la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles. Cela est devenu 
particuliŁrement Øvident ces derniŁres annØes, aprŁs que 
les instances dirigeantes du sport aient lancØ une sØrie 
d’enquŒtes, d’investigations et de procØdures disciplinaires 
en rØponse à des scandales d’abus, et aient souvent fait l’objet 
de vives critiques de la part de victimes et de groupes de la 
sociØtØ civile pour leurs manquements.

Il s’agit d’un domaine de travail complexe, situØ à l’intersection 
de divers domaines d’expertise technique, notamment la 
gouvernance sportive, le droit, la santØ et le bien-Œtre. Les 
progrŁs ont donc ØtØ lents, mais l’intØrŒt pour cet espace 
est grandissant. L’Ølaboration de mØcanismes de recours 
ef�caces dans le sport n’entre pas dans le champ d’application 
du prØsent manuel, mais plusieurs organisations ont cherchØ 
à identi�er les insuf�sances structurelles des processus de 
recours dans le sport et à proposer des solutions pour y 
remØdier. 

Dans ce chapitre, nous mettons en lumiŁre quelques-unes 
de ces initiatives et examinons les principaux dØ�s liØs au 
signalement et à l’investigation de la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles dans le sport. Nous concluons en 
examinant la nØcessitØ d’amØliorer les efforts visant à prØvenir 
ou à limiter les effets de la violence à l’Øgard des femmes et 
des �lles, en fournissant des soins et un soutien à court et à 

long terme aux victimes.

Signalement des abus
Comme pour la violence basØe sur le genre en gØnØral, il 
existe un problŁme important de sous-signalement des cas 
de violence basØe sur le genre dans le sport.85 Les victimes et 
les lanceurs d’alerte sont souvent rØticents à dØnoncer les faits 
par crainte de reprØsailles pour eux-mŒmes et leur famille ou 
de rØpercussions professionnelles.86 Par exemple, le rapport 
CARE susmentionnØ a mis en Øvidence que ��les athlŁtes 
ayant subi des abus sexuels ont soulignØ les dif�cultØs liØes à 
la divulgation de leurs expØriences à l’Øpoque, en particulier le 
problŁme de ne pas Œtre sØlectionnØs��. D’autres cas mettent 
en Øvidence les rØpercussions extrŒmes de la dØnonciation, y 
compris des menaces de mort et des violences graves. 87

�Une athlŁte olympique, rapport CARE

« �C'était donc étrange, mais personne n'a 
jamais vraiment dit quoi que ce soit. D'autres 
personnes semblaient parfois mal à l'aise 
lorsqu'elles assistaient à ce genre de choses, 
mais personne ne disait rien, car la culture 
était que cet entraîneur était le meilleur du 
club. C'était aussi le meilleur athlète. Il doit 
savoir ce qu'il fait. Les gens ne voulaient pas 
essayer d'interférer »
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La recherche montre Øgalement qu’il 
y a un manque de con�ance dans les 
mØcanismes de signalement existants 
et un manque de foi dans le fait que 
le signalement d’un abus permettra 
d’obtenir la justice ou la rØparation 
souhaitØe. Il en rØsulte un manque 
d’adhØsion de la part des victimes et des 
lanceurs d’alerte, ce qui peut s’avØrer 
fatal pour un processus de signalement 
ef�cace.

« �J'ai trouvé le courage de parler de [mes abus] en suivant une thérapie… 
et au fil du temps, j'en ai parlé à ma famille, à mes amis proches et à mes 
coéquipiers de l'équipe nationale. Au début de l'année 2008, je me suis sentie 
à l'aise pour en parler publiquement, car je savais que cela serait important 
pour lutter contre la pédophilie. […] J'ai ressenti de la haine envers [mon 
agresseur] et ceux qui doutaient de ce que je disais. J'ai été accusée d'avoir 
exposé [mes abus] pour attirer les médias, et j'ai été poursuivie en justice 
par [mon entraîneur]. Ce furent des moments sombres où je me suis dit 
qu'il aurait mieux valu que je n'aborde jamais ce sujet. Mais les choses ont 
commencé à prendre un sens lorsque ses autres victimes ont témoigné  
à mes côtés. »

ÉlØments de mØcanismes de reporting ef�caces 
Ces derniŁres annØes, un certain nombre d’organisations sportives et de 
professionnels de la lutte contre la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles ont produit des boîtes à outils et des guides dØcrivant les principales 
caractØristiques de mØcanismes de signalement ef�caces. L’approche des 
��3�R�� dans la politique de protection de l’European Cricket Board �ECB� et 
examinØe dans le Guide des bonnes pratiques de Voice�: Soutenir les personnes 
victimes de violences sexuelles dans le sport �voir ��En savoir plus�� à la �n de ce 
chapitre� prØsente les ØlØments clØs d’une procØdure de signalement ef�cace�:

1.	 RØpondre ���Responding��� à la divulgation, à la suspicion ou à l’allØgation�: 
rester calme, Øcouter attentivement, garder l’esprit ouvert et rassurer l’enfant 
�ou la victime� tout en soulignant qu’il n’est pas à blâmer.

2.	 Enregistrement ���Recording��� des informations pertinentes�: l’ECB, 
comme de nombreuses organisations sportives, propose un formulaire 
spØci�que et un modŁle pour toutes les informations nØcessaires à 
enregistrer, y compris les dØtails de l’accusation, de l’accusateur et de l’auteur 
prØsumØ et une description des blessures et des tØmoins de l’ØvØnement.

3.	 Signaler ���Reporting��� les informations pertinentes�: une description 
dØtaillØe de la structure et du cadre d’information de l’ECB, c’est-à-dire une 
liste claire des personnes ou des services chargØs de recevoir le rapport et 
d’y rØpondre.

Il est Øgalement important de reconnaître qu’il existe plusieurs exemples 
de sport qui dØploient des efforts concertØs pour surmonter ou contourner 
les cultures qui rØduisent au silence les victimes de la violence. Deux de ces 
exemples, issus du mouvement olympique national et international, sont 
prØsentØs dans l’EncadrØ�8 ci-dessous.
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Lignes d'assistance et 
structures de signalement 
dans la gouvernance des 
sports olympiques

Les Jeux Olympiques de la Jeunesse de 2018 
Conscient de la vulnØrabilitØ particuliŁre des enfants athlŁtes, 
le CIO a lancØ un certain nombre d’initiatives en faveur d’un 
sport sßr lors des Jeux Olympiques de la Jeunesse de 2018 
à Buenos Aires, y compris des initiatives visant à faciliter un 
signalement plus sßr et une meilleure gestion des incidents, 
notamment de la violence à l’Øgard des femmes et des �lles. 

Le CIO a ensuite modi�Ø sa façon de traiter les violations 
d’abus, en dØcentralisant la façon dont les cas sont entendus et 
dØcidØs. Il a permis à des experts de fournir des informations 
sur place concernant les droits et les protections des enfants 
athlŁtes, et a placØ un agent de protection du CIO dans le 
village olympique de la jeunesse.

La ligne d’assistance NOC*NSF 
Les Pays-Bas sont le premier pays au monde à crØer un service 
d’assistance tØlØphonique spØcialement conçu pour aider les 
victimes et les auteurs prØsumØs d’incidents de harcŁlement  
et d’abus sexuels dans le sport. 

Les conseillers du NOC*NSF �ComitØ olympique nØerlandais 
et ConfØdØration nØerlandaise des sports� sont spØcialement 
formØs pour soutenir les victimes et les auteurs prØsumØs, en 
tenant compte des circonstances spØci�ques du contexte 
sportif. Ils connaissent les facteurs de risque spØci�ques au 
sport et sont conscients que le sport peut Œtre un terrain 
propice à l’apparition et au maintien du harcŁlement et des 
abus sexuels et de genre. 

La valeur ajoutØe de cette ligne d’assistance est qu’elle est 
intØgrØe dans un projet comprenant de nombreux autres 
instruments politiques pour la prØvention du harcŁlement 
sexuel dans le sport, notamment un code de conduite, des 
formations et des outils pour un sport sßr, et un systŁme 
d’enregistrement ou une ��liste noire�� pour les auteurs 
condamnØs par un comitØ disciplinaire.

Encadré 8
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Témoignage d'une victime

Joanna Maranhªo, nageuse brØsilienne et championne olympique, s’ouvre sur l’agression sexuelle  
qu’elle a subie dans son enfance de la part de son ancien entraîneur de natation, alors qu’elle n’avait que 
neuf ans�:89

��Je ne pouvais pas leur dire ce qui s’Øtait passØ. C’est 
ce que j’ai dit à ma mŁre�: ��Je pense qu’il a essayØ 
de m’embrasser��. J’ai commencØ à avoir des crises 
de panique, je ne pouvais plus rester seule dans ma 
chambre. Tous les soirs, ma grand-tante entrait dans la 
chambre avec moi, s’allongeait et me câlinait jusqu’à 
ce que je m’endorme. ��� Mais quand elle partait, je 
me rØveillais. Ensuite, je courais dans la chambre de 
mes parents. J’ai continuØ à dormir entre mes parents 
pendant cinq ans, c’est-à-dire jusqu’à l’âge de 15�ans.��

Plus tard dans sa vie, Joanna a suivi une thØrapie  
qui l’a aidØe à faire disparaître l’amnØsie causØe  
par le traumatisme�: ��Cette thØrapie a ØtØ profonde, 
et il y a eu des ØvØnements dont je ne me souvenais 
plus. Je me souvenais d’un ou deux ØvØnements, mais 
�l’agression sexuelle� s’est produite à de nombreuses 
reprises. Quand j’ai commencØ à me souvenir de tout, 
je me suis dit�: ��Oh mon Dieu, comment ai-je rØussi à 
retenir tout cela pendant si longtemps���� 

C’est alors que j’ai commencØ à me punir. J’ai 
commencØ à boire beaucoup, de la vodka avec des 
boissons Ønergisantes, je suis allØ à des fŒtes, je n’ai 
pas terminØ une semaine entiŁre d’entraînement, j’ai 
commencØ à dØtester la natation.  
J’ai continuØ à nager simplement parce que j’Øtais 
payØe et parce que je ne pouvais pas dire ��je veux 
arrŒter��. Mes rØsultats ont chutØ et la presse me 
posait des questions�: ��Qu’est-ce qui t’arrive����, 
��Joanna est partie����, ��Elle ne supporte plus la 
pression��. Je ne me sentais pas bien dans ma peau. 
Rien n’allait plus, vous savez�� Ce n’est qu’aprŁs avoir 
entamØ cette thØrapie et l’avoir approfondie que je 
me suis dit�: ��Eh bien, il y a une lumiŁre��.  

��� Cela a pris du temps. Il est trŁs dif�cile de dire ��j’ai 
ØtØ victime d’abus sexuels��. Ou bien�: ��Il �l’entraîneur 
de natation� a mis sa main à l’intØrieur de mon maillot 
de bain��, ou ��il a ØjaculØ sur moi��� Lorsque j’en ai 
parlØ en 2008, c’est parce que je commençais à faire 
la paix �avec ce qui s’Øtait passØ�. ��� J’Øtais trŁs en 
colŁre contre lui. Comme�: ��Regarde ce que tu m’as 
fait��. Non seulement pour les abus, mais aussi pour 
les consØquences. Cela a perturbØ ma profession, 
mes relations, ma mŁre� Beaucoup de gens ont dit 
que je mentais��.

L’ancien entraîneur a poursuivi Joanna pour 
diffamation. Le procŁs a ØtØ suspendu pour une durØe 
indØterminØe par le tribunal de Pernambuco, au BrØsil. 
En 2012, la prØsidente Dilma Rousseff a approuvØ la loi 
Joanna Maranhªo, qui modi�e le dØlai de prescription 
pour les crimes sexuels commis contre des enfants 
et des adolescents. Joanna a ØvoquØ l’expØrience 
qu’elle a vØcue en se retrouvant face à face avec son 
agresseur�: ��DŁs qu’il a croisØ mon chemin, je suis 
redevenue une petite �lle de neuf ans�; je me suis 
effondrØe. 

Je tenais la main de mon ex-mari et celle de ma 
mŁre, et je ne pouvais pas le regarder dans les yeux, 
je n’arrŒtais pas de pleurer. Je me suis dit que cela 
n’avait pas de sens, parce que de nombreuses annØes 
s’Øtaient ØcoulØes, qu’il n’allait plus me faire ça, mais 
je n’en ai pas eu la force. Ma mŁre m’a dit�: ��Tu ne 
viendras plus à aucune audience avec lui. Tu vas signer 
une procuration et tu ne croiseras plus cet homme.�� 

Et c’Øtait la meilleure chose à faire. Pour en arriver à le 
plaindre, il fallait ne plus le croiser��.

Encadré 11
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Une entitØ internationale indØpendante�� 
En rØponse au nombre croissant de cas d’abus signalØs 
dans le sport à travers le monde et re�Øtant un engagement 
mondial pour aider à prØvenir les abus dans le sport, soutenir 
les victimes et poursuivre les auteurs, la FIFA a demandØ la 
crØation d’une nouvelle entitØ internationale, en coopØration 
avec l’Of�ce des Nations unies contre la drogue et le crime,  
qui offrira une approche centrØe sur les victimes pour la 
gestion des cas et les enquŒtes.

Les principaux objectifs de l’entitØ seront d’Øtablir�:

�	 Une ligne de signalement con�dentielle, �able et accessible  
pour les victimes de harcŁlement et d’abus dans le sport

�	 Une vaste rØserve mondiale d’experts locaux qui peuvent 
Œtre rapidement mobilisØs pour fournir un soutien 
spØcialisØ en matiŁre de gestion de cas et de soins aux 
victimes, aux tØmoins et aux lanceurs d’alerte et pour 
enquŒter sur un cas localement �au nom d’un sport�,  
si nØcessaire 

�	 L’Ølaboration de procØdures de contrôle prØalable des 
personnes travaillant ou ayant l’intention de travailler dans 
le sport, y compris l’Ølaboration d’un registre international 
et public des personnes qui ont ØtØ sanctionnØes pour des 
abus ou des mauvais traitements dans le sport.

�	 L’identi�cation des bonnes pratiques et le partage des 
connaissances�; par exemple, la gestion de cas centrØe sur 
le survivant, des mesures de protection/de prØvention, des 
recommandations de sanctions, etc.

Le concept a suscitØ beaucoup d’intØrŒt depuis son annonce. 
Toutefois, les experts du sport et des droits des personnes ont 
clairement indiquØ que, pour traiter de maniŁre adØquate la 
crise des abus dans le sport, l’entitØ multisports proposØe doit 
Œtre indØpendante, transparente et dotØe d’un �nancement 
adØquat.90

Compte tenu des antØcØdents de la FIFA en matiŁre de 
rØponse inadØquate à la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles, la FIFPRO et Human Rights Watch se demandent si la 
FIFA est l’organisation sportive la mieux placØe pour mener ces 
efforts.91 Au moment de la publication de ce manuel, l’entitØ n’a 
pas encore ØtØ crØØe.

Conclusions 

Il est essentiel que les organisations sportives offrent de solides 
services de soutien aux victimes, ainsi que des mØcanismes 
de signalement accessibles et con�dentiels, sans crainte 
de reprØsailles. Ensemble, ces mesures attØnuent le risque 
accru de violence et d’abus. AssociØe à des mØcanismes 
solides visant à Øcarter les auteurs des postes d’autoritØ ou de 
l’institution, la con�ance peut Œtre rØtablie. 

Il est essentiel que le sport amØliore son expertise technique 
sur la maniŁre dont la violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles se produit, sur son impact et sur les dØ�s spØci�ques que 
cela pose pour enquŒter sur la violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles dans le sport. Par exemple, le sport doit intØgrer 
une approche fondØe sur les traumatismes pour enquŒter 
sur les cas de violence à l’Øgard des femmes et des �lles. Il 
doit Øgalement dØvelopper une plus large gamme d’outils 
pour surmonter certains des problŁmes de preuve qui se 
posent frØquemment dans les affaires d’abus sexuels, tels que 
l’absence de preuves corroborantes. Le fait d’enquŒter sur 
les abus en tant que crime contre la personne et que crime 
de corruption peut offrir au sport un plus grand nombre 
d’occasions de demander des comptes aux auteurs. 

Le manque de con�ance dans la capacitØ du sport à rØagir 
dØcoule en partie d’une indulgence rØelle ou perçue à l’Øgard 
des abus commis par les dØtenteurs du pouvoir dans le sport. 
Le sport doit donc amØliorer la promotion et la dØmonstration 
de la tolØrance zØro en agissant sur toutes les prØoccupations 
soulevØes et en imposant des mesures correctives ou 
disciplinaires, quel que soit l’auteur. 

Les athlŁtes sont rarement sanctionnØs pour les abus, y 
compris les agressions sexuelles et les violences entre 
partenaires intimes qu’ils commettent, et il est essentiel de 
combler cette lacune en matiŁre de responsabilitØ. De mŒme, 
des entraîneurs populaires ont ØtØ autorisØs à poursuivre leurs 
fonctions malgrØ des preuves solides de mauvaise conduite, 
ou ont ØtØ autorisØs à quitter leurs fonctions sans aucune 
mesure disciplinaire ou sanction publique. Cela alimente 
une culture de l’impunitØ et un manque de con�ance dans 
la capacitØ du sport à rØpondre de maniŁre appropriØe aux 
allØgations de violence à l’Øgard des femmes et des �lles.





	� Au niveau national, l’Ølaboration d’un systŁme 
indØpendant ou d’une procØdure de 
signalement des abus dans le sport et de la 
violence à l’Øgard des femmes et des �lles dans 
le sport contribuera à renforcer la con�ance 
des victimes et des lanceurs d’alerte dans leur 
volontØ de faire connaître leurs allØgations en 
Øliminant les dØsØquilibres de pouvoir entre les 
organisations sportives et les individus.

	� Plaidez pour l’obtention de ressources 
�nanciŁres de la part des gouvernements 
a�n de garantir un soutien et des services 
aux victimes par le biais de politiques et de 
programmes nationaux.
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Politiques et boîtes à outils pour le 
sport

	� Centre for Sport and Human Rights �2021�, 
Safeguarding the well-being of affected 
 persons throughout the remedy process

	� FIFPRO �2021�, ��No more silence.�� Abuse in  
Football: Lessons learned, calls for action, 
and FIFPRO�s commitment

	� Vertommen, et al. �2015�, Sexual harassment 
and abuse in sport: The NOC*NSF helpline

	� VOICE �2019�, Good Practice Guide: 
 Supporting individuals affected by 
sexual violence in sport � a guide for 
 sports federations

	� Players� Association �2017�, Universal 
 Declaration of Players� Rights

	� World Players Association �2021�, Ensuring 
 access to effective remedy: The players� 
strategic pathway to justice 

	� World Players Association | Uni Global 
Union �2021�

Orientations gØnØrales

	� Core Humanitarian Standard Alliance,  
Sexual Exploitation, Abuse and Harassment 
�SEAH� Investigation Guide: recommended 
Practice for the Humanitarian and  
Development Sector

	� ONU�Femmes �2021�, Identifying Gender 
Persecution in Con�ict And Atrocities � 
A Toolkit for Documenters, Investigators, 
Prosecutors and Adjudicators of Crimes 
Against Humanity

	� Organisation mondiale de la SantØ �2013�,  
Responding to intimate partner violence 
and sexual violence against women

E
n

 s
a

vo
ir

 
p

lu
s

 
P

a
s

s
e

r 
à

 
l'a

c
ti

o
n

 



Lutter contre la violence à l'égard des femmes et des �lles dans le sport�: Un manuel pour les décideurs 

politiques et les professionnels du sport
III

C
o

n
c

lu
s

io
n

I II





Lutter contre la violence à l'égard des femmes et des �lles dans le sport�: Un manuel pour les décideurs 

politiques et les professionnels du sport

É
p

il
o

g
u

e

IIII II





Lutter contre la violence à l'égard des femmes et des �lles dans le sport�: Un manuel pour les décideurs 

politiques et les professionnels du sport
I II III

Pourquoi le sport est-il un lieu 
important pour promouvoir le 
changement��
Le sport d’Ølite et le sport amateur 
peuvent Œtre des outils puissants 
pour promouvoir un changement 
social dans la communautØ au sens 
large. Le sport est un moyen essentiel 
d’atteindre les hommes et les garçons 
pour promouvoir l’ØgalitØ des genres, 
dØconstruire les masculinitØs toxiques 
et prØvenir la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles. Dans le contexte de 
l’Ølite, les athlŁtes professionnels peuvent 
Œtre des leaders et des ambassadeurs 
in�uents. Les stars du sport du monde 
entier sont tenues en haute estime par 
des personnes de tous âges et sont trŁs 
prØsentes sur les mØdias sociaux. Par 
exemple, la superstar du tennis Serena 
Williams, qui compte 14,7�millions de 
followers sur Instagram, a frØquemment 
utilisØ sa plateforme pour discuter de 
questions sociales. Aider les athlŁtes 
et autres personnalitØs sportives 
de premier plan à s’exprimer sur les 
questions d’ØgalitØ des genres peut avoir 
un impact considØrable sur la maniŁre 
dont le grand public perçoit  
ces questions.

Les organisations sportives constituent 
Øgalement une infrastructure puissante 
pour atteindre les populations, en 
particulier les jeunes hommes. 
L’audience du sport est particuliŁrement 
importante�: par exemple, 167�millions 
de personnes ont regardØ la �nale de la 
Coupe du monde de cricket masculin 
T20 de 2021.92 La �nale de la Coupe 
du monde de football en 2022 a ØtØ 
regardØe par 1,5�milliard de personnes, 
tandis qu’on estime que 5�milliards 
de personnes ont suivi le contenu du 
tournoi sous une forme ou une autre.93 
Bien que les chiffres d’audience du sport 
fØminin aient toujours ØtØ nettement 
infØrieurs, la situation est en train de 
changer. La Coupe du monde de cricket 

	 Le terme « masculinité toxique » désigne une version particulière 
de la masculinité qui met l'accent sur les pires aspects des 
attributs masculins stéréotypés, tels que la violence, la 
domination, l'inaptitude émotionnelle, le droit à la sexualité et 
l'hostilité envers la féminité. Elle façonne les comportements 
sexistes et patriarcaux, y compris les traitements abusifs ou 
violents à l'égard des femmes. La masculinité toxique contribue 
donc aux inégalités des genres qui désavantagent les femmes et 
privilégient les hommes, et perpétue des normes stéréotypées 
étroites qui limitent la santé physique et émotionnelle des 
hommes et leurs relations avec les femmes, les autres hommes et 
les enfants.

fØminin T20 de 2020 est devenue 
l’ØvØnement sportif fØminin le plus 
regardØ de l’histoire, avec 1,1�milliard 
de tØlØspectateurs sur les canaux 
numØriques.94 Bien que l’on ne dispose 
pas de donnØes ventilØes au niveau 
mondial, l’extrapolation de chiffres 
provenant, par exemple, des États-Unis, 
montre clairement que le sport est 
particuliŁrement ef�cace pour atteindre 
les hommes�: dans un sondage rØalisØ 
en 2020, 75�% des hommes âgØs de plus 
de 18�ans ont dØclarØ Œtre des amateurs 
assidus ou occasionnels de sport �contre 
53�% des femmes, dont 13�% seulement 
ont dØclarØ Œtre des amateurs assidus�.95 

Si l’on considŁre le nombre de 
personnes qui regardent le sport 
professionnel et le nombre de 
personnes qui pratiquent elles-mŒmes 
un sport amateur, il est Øvident que le 
secteur touche un nombre important 
de personnes. Le sport joue un rôle 
important dans la vie de nombreuses 
personnes et offre un contexte 
diffØrent dans lequel les attitudes 
et les comportements à l’Øgard des 
relations hommes-femmes peuvent Œtre 
façonnØs et modi�Øs.

Dans le contexte du sport participatif, le 
��sport pour le dØveloppement�� �S4D� 
ou le ��sport pour le bien�� fait rØfØrence 
à des programmes visant  
non seulement à inciter les gens à 
faire du sport, mais aussi à utiliser cet 
engagement comme moyen d’attØnuer 
ou de rØsoudre un problŁme social. 
Par exemple, un club de boxe situØ 
dans une zone oø le taux de criminalitØ 
chez les adolescents est ØlevØ pourrait 
apprendre aux jeunes la discipline, leur 
donner une routine et leur permettre 
d’avoir accŁs à des modŁles positifs. 

Cet Øpilogue examinera les possibilitØs 
pour le sport de promouvoir le 
changement en matiŁre d’ØgalitØ 
des genres, d’attitudes à l’Øgard des 
femmes et de lutte contre la violence 
à l’Øgard des femmes et des �lles. 
Tout d’abord, il examine le rôle du S4D 
dans la promotion d’un changement 
positif pour les femmes et les �lles, 
en extrayant notamment certains 
facteurs critiques de succŁs pour ce 
type de programmation. Ensuite, il 
examine la maniŁre dont les forums et 
les infrastructures sportives peuvent 
s’engager dans ce domaine. En�n, il 
examine les possibilitØs et les dØ�s liØs à 
la collaboration avec les athlŁtes en tant 
qu’activistes et alliØs. 
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Utiliser les programmes 
sportifs pour lutter contre la 
violence à l’Øgard des femmes 
et des �lles et promouvoir un 
changement positif 
Les organisations de S4D du monde 
entier concentrent dØjà leurs efforts 
sur des programmes sportifs visant à 
faire Øvoluer les attitudes à l’Øgard de la 
violence à l’Øgard des femmes et des 
�lles. De nouvelles initiatives voient le 
jour en permanence, et les bailleurs 
de fonds et autres parties prenantes 
reconnaissent dØsormais le pouvoir  
qu’a le sport de changer le monde qui 
nous entoure.

Dans la plupart des cas, le sport est 
l’accroche�: c’est une façon de rendre 
l’apprentissage amusant et d’inviter les 
participants à s’engager. Cette accroche 
est ensuite utilisØe pour discuter de 
questions importantes et dØvelopper 
des compØtences au-delà des aptitudes 
sportives. Certains programmes 
s’adressent spØci�quement aux �lles 
et aux femmes, d’autres aux garçons et 
aux hommes. Quel que soit le public, 
ces programmes s’appuient sur les 
moments propices à l’apprentissage 
qu’offre le sport pour s’attaquer 
explicitement aux inØgalitØs des 
genres et à la violence à l’Øgard des 
femmes et des �lles. Le sport offre une 
excellente occasion de transmettre 
les compØtences nØcessaires à la 
vie courante et la connaissance des 
droits grâce à des sØances dØdiØes qui 
encouragent Øgalement l’apprentissage 
entre pairs. Grâce à une programmation 
minutieuse et à des entraîneurs formØs, 
les sØances de sport peuvent Œtre 
guidØes de maniŁre à remettre en 
question les stØrØotypes et les attitudes 
ou comportements problØmatiques 
et à faire le lien entre ce qui se passe 
pendant une sØance et d’autres aspects 
de la vie des participants.

Cependant, le sport n’est pas une 
solution miracle pour guØrir tous les 
maux de la sociØtØ. Si les gens ont de 
mauvais comportements dans d’autres 
domaines de leur vie, il est probable 
qu’ils auront les mŒmes comportements 
sur le terrain de sport. Si les gens ont des 
attitudes nØgatives ou problØmatiques à 
l’Øgard de la violence basØe sur le genre 
ou de la violence à l’Øgard des femmes, 
ces attitudes se manifestent Øgalement 
sur le terrain. Cela signi�e que les 
programmes de S4D doivent Œtre 
soigneusement et intentionnellement 
conçus pour combattre ces attitudes. 

Cela est d’autant plus important que 
de nombreux sports, en particulier 
ceux qui sont dominØs par les hommes, 
sont susceptibles de renforcer, voire 
d’aggraver, les stØrØotypes de genre 
nØgatifs. Les garçons et les hommes 
se voient souvent dire qu’ils doivent se 
comporter en hommes ou sont traitØs 
d’insultes nØgatives basØes sur le genre, 
telles que ��puta�� ou ��pute��, lorsqu’ils 
se montrent vulnØrables ou qu’ils sont 
blessØs. 

Si nous exposons les jeunes hommes, 
les garçons, les �lles et les femmes à des 
perceptions toxiques et inquiØtantes de 
la masculinitØ dŁs leur plus jeune âge 
par le biais du sport, et si le sport a une 
culture de masculinitØ toxique, d’abus 
et de sexisme, comment pouvons-
nous attendre des jeunes hommes en 
particulier qu’ils mettent �n à ce cycle 
de comportement dangereux et abusif 
qui contribue à la violence à l’Øgard 
des femmes et des �lles�� La rØponse 
est que nous devons commencer 
par dØmŒler cette culture toxique et 
changer les perceptions de ce que 
signi�e Œtre un homme ou Œtre une 
femme. 

Les entraîneurs, les dirigeants 
communautaires, les pairs et d’autres 
professionnels formØs peuvent 
utiliser les programmes de S4D pour 
crØer des espaces sßrs oø les gens 
peuvent apprendre les effets de leur 
comportement et de leur langage, et oø 
les perceptions peuvent Œtre remises en 
question et modi�Øes. Nous y parvenons 
non seulement en mettant en place 
des programmes sportifs qui crØent 
dØlibØrØment des environnements 
positifs favorisant des attitudes plus 
saines à l’Øgard des stØrØotypes de 
genre et de l’ØgalitØ, mais aussi en 
disposant de modŁles, d’entraîneurs 
et d’enseignants qui sont formØs pour 
gØrer et combattre les comportements 
toxiques problØmatiques et contribuer 
à favoriser des cultures bienveillantes 
et comprØhensives au sein de ces 
programmes.

�Ruben Nieves, Directeur national 
de la formation, Positive Coaching 
Alliance96

« �Moins les garçons 
entendent de messages 
normatifs sur ce que 
signifie être un homme, 
moins ils se sentiront 
obligés de se conformer à 
certaines idées masculines 
- et moins ils auront le 
sentiment d'échouer s'ils 
n'y parviennent pas. »
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Utiliser les mØga-ØvØnements sportifs pour crØer un hØritage durable
Une grande partie du pouvoir et des ressources des fØdØrations sportives internationales provient de l’organisation de 
compØtitions. Les États, les villes et les rØgions rivaliseront pour accueillir de grands ØvØnements sportifs tels que les Jeux 
olympiques et la Coupe du monde dans de nombreux sports. Le processus d’appel d’offres et de livraison peut avoir un impact 
considØrable, à la fois bon et mauvais, sur une variØtØ de droits des personnes, y compris les droits des femmes et des �lles.  
Pour la Coupe du monde masculine de 2026, la FIFA a exigØ pour la premiŁre fois qu’une Øvaluation des droits des personnes soit 
rØalisØe pour que la candidature d’un pays soit retenue. 

Un rapport de 2022 du Centre pour le sport et les droits des 
personnes et de Clifford Chance montre qu’aux États-Unis et 
au Canada, qui ont remportØ l’appel d’offres, les prØparatifs 
de la Coupe du monde 2026 ont incitØ les villes à rØ�Øchir à 
des questions telles que l’ØgalitØ des sexes, la discrimination 
LGBTQIA�, les entreprises dØtenues par des minoritØs et 
les droits des migrants. Par exemple, le rapport souligne les 
initiatives positives suivantes pour promouvoir l’ØgalitØ des 
genres dans la candidature�:

	� La ville de Toronto Øtudie les possibilitØs d’obtenir un 
hØritage positif, notamment en ajoutant l’ØgalitØ des genres 
dans le sport comme thŁme et en dØveloppant un fonds 
d’hØritage sportif pour les jeunes athlŁtes marginalisØs.

	� La ville de Los Angeles encouragera la conclusion de 
contrats avec des groupes minoritaires dØfavorisØs, des 
entreprises appartenant à des minoritØs et des femmes, 
crØant ainsi ��de nouveaux points d’entrØe pour les femmes 
et les personnes de sexe diffØrent dans ce qui a toujours 
ØtØ un secteur dominØ par les hommes��.

	� La ville d’Orlando formera le personnel de la Coupe 
du monde 2026 à la prØvention de la discrimination 
à l’encontre des personnes LGBTQIA�, augmentera 
le nombre de toilettes universelles sur les sites de 
compØtition et mettra en place un groupe de travail sur la 
dØpØnalisation du travail sexuel et le soutien aux personnes 
transgenres dans la dØnonciation des dØlits, en mettant 
l’accent sur les femmes transgenres noires.

Le rapport a Øgalement identi�Ø d’autres possibilitØs de 
changement positif, par exemple�: 

	� Il est possible de s’assurer que des groupes divers et 
reprØsentatifs sont consultØs et que les approches des 
questions de travail sont contextualisØes, y compris en ce 
qui concerne les marchØs publics  
spØci�ques à la Coupe du monde 2026.

	� Les propositions pourraient Œtre renforcØes par une prise 
en compte spØci�que des immigrØs et des migrants et par 
l’application des critŁres de genre et de droits de l’enfant 
pour que les villes dØveloppent et mettent en �uvre ces 
innovations.

Cependant, il est important de reconnaître que nombre de 
ces ØvØnements sportifs comportent Øgalement des risques 
considØrables. Par exemple, la Coupe du monde de la FIFA au 
Qatar en 2022 a fait l’objet d’un examen minutieux en raison 
de son bilan Øpouvantable en matiŁre de droits des personnes 
et de la mort des travailleurs migrants qui ont construit la 
majoritØ des stades et des infrastructures.97

Épilogue
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DØfenseurs et alliØs des 
athlŁtes
L’histoire du sport compte plusieurs 
athlŁtes qui ont utilisØ leur tribune 
et leur notoriØtØ pour faire avancer 
les causes d’autrui et provoquer des 
changements sociØtaux positifs. Les 
exemples vont de Jackie Robinson, dont 
la dignitØ tranquille face à d’Ønormes 
abus et prØjugØs raciaux en tant que 
joueur de baseball de premier plan dans 
les annØes 1940 et 1950 a contribuØ à 
changer la perception des Noirs dans le 
sport, à Billie Jean King, dont la lutte pour 
les droits des femmes et la victoire dans 
��La bataille des sexes�� contre Bobby 
Riggs ont contribuØ à dØvelopper un 
plus grand respect et une plus grande 
reconnaissance du sport fØminin.

Plus rØcemment, des athlŁtes comme 
Megan Rapinoe, Marcus Rashford, 
LeBron James, Serena Williams, 
Donald McPherson et Castor Semenya 
ont utilisØ leur plateforme, leurs 
ressources et leur voix pour changer 
des vies, amØliorer leur communautØ 
et s’exprimer sur des questions sociales 
allant de la pauvretØ des enfants  
aux droits des femmes.

Encadré 14 : Andy Murray :  
féministe et allié de l'égalité 
des genres

La star du tennis britannique et triple vainqueur du Grand Chelem, 
Murray, a prouvØ qu’il Øtait un alliØ convaincant. Il a plaidØ en faveur 
d’une augmentation des prix et d’une plus grande prØsence des 
femmes aux postes de direction, y compris dans les fonctions 
d’entraîneur. 

En 2018, aprŁs que la footballeuse norvØgienne Ada Hegerberg 
a ØtØ invitØe à ��twerker�� sur scŁne aprŁs avoir reçu le premier 
Ballon d’Or fØminin,�Murray a dØclarØ que l’incident Øtait ��un autre 
exemple du sexisme ridicule qui existe encore dans le sport��. 
Murray a poursuivi�: ��Pourquoi les femmes doivent-elles encore 
supporter cette m��� J’ai ØtØ impliquØe dans le sport toute ma vie 
et le niveau de sexisme est irrØel��. 98

Encadré 14

Donald McPherson, ancien joueur de la NFL 99

« �Les hommes ne doivent pas seulement cesser d'être violents. 
La grande majorité des hommes ne sont pas violents. Mais 
les hommes doivent cesser de se taire. Qualifier la violence 
à l'égard des femmes, qu'il s'agisse de harcèlement de rue, 
de harcèlement sexuel, de viol ou de meurtre, de « problème 
féminin » permet aux hommes de l'ignorer, comme si 
nous n'en étions pas responsables et que nous n'avions 
aucun intérêt à y mettre fin. Nous avons tous des grands-
mères, des mères, des sœurs, des filles, des amies et des 
collègues féminines. Nos vies sont inextricablement liées. 
Les questions de sécurité et d'égalité des femmes affectent 
directement notre vie en tant qu'hommes. En outre, les 
femmes sont des êtres humains, avec les mêmes droits 
à la sécurité et à la liberté que les hommes. Il est donc de 
notre responsabilité morale de ne pas rester silencieux ou 
passifs sur la touche, mais de nous engager activement à 
faire face à ce problème dans tous les coins des foyers, des 
communautés et des sociétés »

I II III
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Les avantages pour les athlŁtes qui s’impliquent dans des 
mouvements de changement social sont considØrables. Ils 
peuvent inclure un Ølargissement des compØtences de vie, 
la chance de se concentrer sur quelque chose en dehors du 
domaine de l’athlØtisme, l’amØlioration de leur pro�l et, bien sßr, 
l’opportunitØ de contribuer positivement à la vie d’autrui. 

De nombreuses causes cherchent à obtenir le soutien 
d’athlŁtes de haut niveau. Cependant, tous ces partenariats 
n’ont pas ØtØ couronnØs de succŁs, et certains d’entre eux 
peuvent prendre ØnormØment de temps à mettre en place. 
Il convient donc d’Œtre attentif au retour sur investissement 
potentiel. Comme pour tout partenariat, travailler avec un 
athlŁte peut comporter des dØ�s et des risques, et il est 
essentiel de faire preuve de diligence raisonnable dans le 
cadre de tout partenariat. Par exemple, une personne ou une 
organisation peut avoir ØtØ impliquØe dans une controverse 
susceptible de nuire à la rØputation de l’autre partenaire. 
Dans le cas des athlŁtes, ils peuvent Øgalement avoir des 
sponsors personnels ou de club, ou jouer pour des Øquipes 
et des organisations qui sont en contradiction directe avec 
votre mission. Voici d’autres facteurs importants à prendre en 
compte lors de la recherche de partenaires et de dØfenseurs 
des athlŁtes�:

Impact 
L’impact d’un athlŁte dØpend de votre public cible.  
De nombreux athlŁtes seront heureux et con�ants lorsqu’ils 
s’adresseront à leurs supporters, mais ils seront peut-Œtre 
plus rØticents à l’idØe de s’opposer à des structures, des 
organisations, des fØdØrations et des secteurs d’activitØ. 
Les syndicats auraient plus de pouvoir et d’in�uence pour 
contester ces organisations. Les superstars mondiales ne sont 
pas toujours nØcessaires�; souvent, les stars locales peuvent 
Œtre plus accessibles et tout aussi in�uentes. 

Connexions authentiques
Connexions authentiques�: le meilleur activisme des athlŁtes 
se produit lorsque les athlŁtes ont des expØriences vØcues 
ou des liens authentiques avec la cause. Les alliØs peuvent 
Øgalement jouer un rôle important à cet Øgard�: la star du 
tennis Andy Murray, qui a ØtØ ØlevØ par sa mŁre Judy, est un 
fervent dØfenseur de l’ØgalitØ salariale et corrige souvent les 
journalistes lorsqu’ils oublient de mentionner les exploits des 
joueuses.

Culture du boycottage
Les athlŁtes peuvent hØsiter à s’impliquer dans certaines 
causes, en particulier si elles sont controversØes, car cela 
pourrait nuire à leur image de marque. Comme l’a dit Michael 
Jordan, cØlŁbre pour sa neutralitØ politique, ��les rØpublicains 
achŁtent aussi des chaussures��. Inversement, si les athlŁtes 
sont prŒts à aborder des questions controversØes, cela peut 
rehausser le pro�l du dØbat�: rØcemment, Lewis Hamilton a 
commentØ les attaques contre les droits reproductifs des 
femmes aux États-Unis en dØclarant�: ��Chacun devrait avoir le 
droit de choisir ce qu’il fait de son corps. Nous ne pouvons pas 
laisser ce choix nous Œtre retirØ��.100

Entourage
De nombreux athlŁtes qui rØussissent ont derriŁre eux de 
grandes Øquipes d’agents, d’employØs, de membres de 
la famille et d’amis. Parfois, ces entourages, en particulier 
les agents, peuvent Œtre rØticents à l’idØe de privilØgier les 
questions sociales plutôt que les opportunitØs �nanciŁrement 
lucratives.101 Il est important de dialoguer avec les agents et 
d’apaiser leurs inquiØtudes. 

Tendances
Les personnes in�uentes et celles qui ne le sont pas changent 
trŁs rapidement en fonction des cycles sportifs, de sorte que 
l’on peut parfois investir du temps et de l’Ønergie dans un 
athlŁte dont la durØe de vie en tant que personnalitØ Øminente 
est trŁs courte. 

DurØe
Les carriŁres des athlŁtes sont courtes. Elles sont Øgalement 
cycliques puisque les athlŁtes concourent pendant des saisons 
�pour les ligues� ou lors de mØga-ØvØnements sportifs �comme 
les Coupes du monde et les Jeux olympiques�. Pendant la 
pØriode prØcØdant ces ØvØnements, ils se concentreront 
souvent sur la compØtition et n’auront probablement pas le 
temps de travailler sur une campagne. Cependant, les grandes 
victoires sont aussi synonymes de grandes plateformes, et il 
est donc utile de s’assurer longtemps à l’avance que l’athlŁte 
dispose d’ØlØments de discussion au cas oø la camØra se 
tournerait vers eux et leur offrirait l’occasion de s’adresser à un 
public mondial.

Épilogue
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Notes de fin
1 	 Organisation mondiale de la SantØ, au nom du groupe de travail 

interinstitutions des Nations unies sur les estimations et les donnØes relatives 
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